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MARIE-PIER GAGNON

P:moins d’une douzaine d’étudiants du Cégep
 

Saint-Jean-sur-Richelieu dévoileront leurs talents
artistiques lors de la 32finale locale de Cégeps

en spectacle, le 27 novembre, au Cabaret-Théâtre
du Vieux-Saint-Jean. Un seul d’entre eux obtiendra
son laissez-passer pour la finale régionale,
le printempsprochain.

Jean-Félix Bélanger, grand gagnantdela finale locale
précédente, aura l’honneur de mettre en valeur les prestations
des concurrents qui tourneront autour du thème «Visez haut!».
Ce spécialiste du diabolo proposera un concept
d’animation simple, mais attention! Des surprises
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CÉGEPS EN SPECTACLE

Jean-Félix Bélanger animela 32:
finale locale au Cabaret-Théâtre

    
|MAREPERGAGNON

e Cégep Saint-Jean-sur-
Richelieu présentera,le27
novembre, la 32¢ édition

de la finale locale du concours
Cégeps en spectacle ayant pour
théme Visez haut!. Douze artis-
tes foulerontalorsles planches
du Cabaret-Théâtre du Vieux-
Saint-Jean dans l’espoir d’obte-
nir un laissez-passer pour la
finale régionale.Grand gagnant
de l’édition 2009, Jean-Félix
Bélanger assurera l’animation.

a

Aufil des ans, Cégeps en spec-
tacle est devenu le plus important
concours collégial des arts de la
scène au Québec. Des chanteurs
tels qu’Isabelle Boulay et Pierre
Lapointe y ontfait leurs premiè-
res armes. Plus récemmentet
localement, le diaboliste Jean-
Félix Bélanger a remporté tousles
honneurs, terminant en deuxiè-
meposition à la finale provincia-
le. Depuis,sa carrière va bon train.
Il a mêmeété choisi pour prendre
part à un stage artistique dansle
cadre des Jeuxdu Canadaen 2011.

Maisd’ici là, le jeune étudiant
de deuxième année du program-
meSciencesdela nature se prépa-
re en vue de son rôle d’hôte à la
finale locale du concours qui l’a
révélé au grand public. Il propo-
sera un concept d’animation sim-
ple où il présentera les différentes
facettes de sa personnalité par
l’entremise de deux thèmes cen-
traux, la musiqueetle théâtre. Les
interventions seront restreintes à
deux minutes chacune et feront
l’objet d’une trame narrative.
Mais attention. Des surprises sont
à prévoir.

NUMÉROS

Bien évidemment, toute
l’attention sera dirigée vers les
12 élèves inscrits à la programma-
tion. Il s’agit de Louis Viens,
Pierre-Marc Côté, Anthony
Fortin, Samuel Barbeau, Favio
Alejandro Cruz Gutierrez,
Sébastien Jauniaux-Lamarche,
Jérémy Papineau-Deschénes,
Sarah Lafontaine, Philippe
Leclaire, Marc-André Piette,
Andréanne Sharp et Alexandre
Lebeau. La plupart offriront
des créations musicales où le
chant,le pianoetla guitare seront
à l’honneur. En tout, huit numé-

ros seront présentés au public.

Pour juger de la qualité et de
l’originalité des propositions
artistiques, un jury de trois per-
sonnes devra évaluercertains cri-
tères. Ainsi, à titre de professeure
de chantet de piano ayant 25 ans
d'expérience, Vicky Chabotjuge-
ra ses domaines d’expertise. Elle
sera accompagnée de l’artiste
ainsi que professeur de chantet de
guitare, Normand Gagné.Sejoin-
dra finalement à eux le chanteur
Marc-André Fortier. Ensemble,
ils détermineront quel numéro
représentera le Cégep Saint-Jean-
sur-Richelieu à l’occasion de la
finale régionale, le 12 mars 2011.

ARTISTE INVITÉ

Pourfaire patienterle public au
coursdes délibérations dujury,le
conteur johannais Karl Pigeon
montera sur scène. Ce dernier, qui

roule sa bosse en rencontrant des
élèves dansleur milieu scolaire ou
encore en passant du chapeau de
conteurà celui d’animateur,offri-
ra quelques-unes de ses meilleu-
res histoires aux spectateurs pré-
sents.

Les personnes qui désirent
assister au spectacle¢et voir le

À titre d'animateur de la soirée, Jean-Felix Bélanger réserve de
belles surprises aux spectateurs.

talent de demain sont invitées
à réserver leur billet auprès du
Service d’animation culturelle
du Cégep au 450 347-5301 poste
2236. Le coût d’entrée se chiffre à
10$. Pourles étudiants, desbillets
sont également en vente à la
Coopérative du Cégep ainsi qu’au
comptoir des Servicesà la vie étu-

diante et à la communauté.

Cégeps en spectacle est présent
dans 55 cégeps et réunit pas
moins de 4000 élèves annuelle-
ment. La finale provinciale
aura lieu le 30 avril au Cégep
André-Laurendeau.
Information:!WWW.Fia5Q,qcca.m

Importanterestructuration ala Coop créativeart[o]
MARIE-PIER GAGNON
marie-piergagnon@canadafrancais.com

ors de son élection à la pré-
sidence d’art[o] au prin-
temps, Daniel Hacherel

disait vouloir prendre le temps
d’évaluerla situation de la coo-
pérative avant de mettre en
place un plan d’action. C’est
maintenant chose faite. Avec
l’arrivée d’un nouveau conseil
d’administration et la mise sur
pied d’un poste de directrice
générale, le président entre-
prend une importante restruc-
turation.

«Art|o] était rendu a une étape
ou il fallait tout revoir, tant les
moyens que les actions pour
favoriser son développement»,
explique d’entrée de jeu Daniel
Hacherel. Créée il y a huit ans, la
coopérative compte aujourd’hui
183 membres, majoritairement
des artistes en arts visuels. Elle a
toutefois également pour mandat
de représenter les artistes de la
scène musicale, dela littérature,
du théâtre et des métiers d’art,
tous des domaines que souhaite
développerle président.

CHANGEMENT DE GARDE

La première étape dela restruc-
turation a été annoncée au cours
de l’été. Aprèsréflexion,le conseil
d'administration a décidé d’abo-
lir le poste de responsable des
communications en vue de
l’embauche d’unedirectrice géné-
rale. Cette décision visait entre

autres à pallier certaines lacunes
administratives que le bénévolat
ne parvenait pas à combler.
«Chacün travaille maintenant
dans son champ de compétences»,
de dire Daniel Hacherel.

En tout, une vingtaine de can-
didats ont postulé à ce poste qui a
finalement été offert à Martine
Lorrain-Cayer, une résidente de
Saint-Jean-sur-Richelieu. Cette
dernière, qui possède une maîtri-
se en gestion et développement
des coopératives, un BAC en
anthropologie ainsi qu’unDECen
arts visuels et communications,
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Daniel Hacherel était fier d'annoncer la nomination de Martine Lorrain-Cayer au poste de directrice
générale de la Coopérative art[o].

correspondait en tous points aux
critères établis par les membres de
la coopérative. Elle est officielle-
mententrée en fonction à la mi-
octobre.

Avec ce changement de garde,
qui s’est également traduit par
le départ et l’arrivée de sept
nouveaux membres au conseil
d’administration, Daniel
Hacherel souhaite établir une
structure plus rigide, bien que
transparente, qui permettra à la
coopérative de continuer son
développement. «Plus la coop va
être forte, plus les coopérants vont

être forts», explique-t-il. Cela se
traduira entre autres par une
meilleure cohésion entre les acti-
vités, de meilleurs rendements
financiers et une vision globale de
la direction à prendre pourle
futur.

PLAN D'ACTION 2011

Pour l'instant, aucun plan
d'action précis n’a encore été éta-
bli pour l’année 2011. Des déci-
sions financières ont toutefois été
votées lors de la dernière assemblée
générale, à savoir l’augmentation
des frais d’adhésion de 5$ ainsi
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que l’augmentation du pourcen-
tage prélevé par la coopérative sur
la vente d’oeuvres, de 5% ou, dans
le cas d’un achat par Interac, de

10%. Ces décisions ont été accep-
tées à l’unanimité sinon avec une
forte majorité par les membres.

À la suite du départ d’André
Soucy à titre de directeur artisti-
que,le conseil d'administration a
également décidé de créer un
comitéen lien avec les choix artis-
tiques. Formé d’André Lareau,Yoj
Gamelin et Hélène Béliveau, ce
regroupement prendra en main
les dossiers concernantles arts
visuels. Il devra toutefois s’en
remettre au conseil d’administra-
tion pour ce qui est des budgets
dontil disposera. Des réflexions
seront également portées afin de
déterminer les moyens qui seront
mis de l’avant afin de recruter de
nouveaux membres, particulière-
ment dans les arts autres quele
visuel, et éventuellement, d’offrir
denouveauxservices à ces secteurs
d’activités.

À la suite des nombreux chan-
gements survenus au cours des
derniers mois, le conseil d’admi-
nistration est maintenant formé
de Daniel Hacherel à la présiden-
ce, Marie Claprood à la vice-pré-
sidence, André Houle au trésor,
André Lahaie au secrétariat, ainsi
qu'Odile Gauvin, Robert Lapierre,
Pierre-Armand Tremblay, Louise
Lévesque, Henri Martin-Laval,
trudi mathieu et Martine Lorrain-
Cayer.m
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MARIE-PIER GAGNON
marie-pier.gagnon@canadafrancais.

a production du long-
métrage On The Road, met-
tant en vedette Kirsten

Dunst et Sam Riley, sera de passa-
ge à Saint-Jean-sur-Richelieu ce
jeudi. Il s’agira d’une seconde
présence au centre-ville en moins
de deux semaines pour l’équipe
de tournage et le réalisateur bré-
silien Walter Salles.

On The Road estune adaptatiôn
cinématographique du plus célèbre
des romans de l’auteur Jack
Kerouac, figure très importante de
la littérature américaine qui a entre
autres contribué à la mise sur pied
dumouvementBeatGeneration.On
y suit le personnage central de Sal

 

Paradise, alter ego de l’auteur, ainsi
que de son compagnon Neal
Cassady dans un périple qui les
mènera aux quatre coins des États-
Unis. Le récit se veut en quelque
sorte une autobiographie de
l’auteur.

PRODUCTION

La production, qui est une réali-
sation de la compagnie de Francis
Ford Coppola,American Zoetrope,
bénéficie d’un budget approxima-
tifde 25 M$.La distribution comp-
te plusieurs gros nomsde l’indus-
trie cinématographique actuelle,
dont Kirsten Dunst (Spider-Man),
Amy Adams (Julie et Julia), Viggo
Mortensen (Le Seigneur des
anneaux) et Kristen Stewart

(Twilight). La production n’a toute-
fois pas accepté de dévoiler le nom
des comédiens qui seront présents
à Saint-Jean-sur-Richelieu.

Pour sa part, le réalisateur Walter
Salles est bien connudu milieu pour
son travail sur les longs-métrages
MotorcycleDiarieset Paris, ILoveYou
qui mettaient respectivement en
vedette Gael Garcia Bernal et Juliette
Binoche. Cettefois,il se joint au scé-
nariste Jose Rivera qui signe ici son
16¢ scénario, lui qui était derrière le
film romantique à gros budget,
Lettres à Juliette.

TOURNAGE

Le tournage, qui débutera le 25
novembre à midi, aura lieu au 38,
rue Saint-Charles. En cas de mau-
vaise température, il sera reporté au
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AVEC LE RÉALISATEUR BRÉSILIEN WALTER SALLES

Le tournage du film On The Road s'arrête àSaint-Jean
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précisément dans la bâtisse qui servait autrefois de presbytère à l'église St. James.

lendemain. Encore là, la production
se montre très avare de commentai-

res sur les-scènes qui y seront tour-
- néesetn’apasréponduänotreques-
tion à savoir quelle sera la partie de:
l’histoire immortalisée sur film à
Saint-Jean-sur-Richelieu. On sait
toutefois quele tournage occasion-
nerala fermeture d’un tronçon de la
rue de midi à 17 heures.

Il ne s'agit pas de la première pré-
sence de la production dans les rues
du centre-ville. Dansles nuits des 17
et 18 novembre, l’équipe a en effet
procédé à l’enregistrement de plu-
sieurs scènes sur la rue Jacques-

Cartier, plus précisément dans la
bâtisse qui servait autrefois de pres-
bytère à l’église St. James. La rue a
d’ailleurs dû être fermée à la circu-
lation afin d’éviter les anachronis-
mes, le film se déroulant au milieu
du 20* siècle. Quantà lui, le quartier
général était situé dansle stationne-
ment du Centre des aînés. L'équipe
y retournera le 28 novembre, de
midi à minuit, afin de compléter
quelques prises.

Pour le moment, aucune date
de sortie officielle n’a été annoncée
pour le film. On sait toutefois qu’il
devrait voir le jour en 2011. La
fin du tournage est prévue pour
décembre. m

 

 
  

À compter du 1er novembre

VOUS EN
BRULEREZ D’ENVIE

Les nouvelles pâtes façon al forno,
délicieusement réconfortantes.

Cafés-bistros Van Houtte
2360, Ch. des Patriotes, Richelieu

(à l'intersection de l'autoroute 10)

935, du Séminaire, St-Jean
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Bernard Adamus en vedette au Cégep
Le Cégep Saint-Jean-sur-Richelieu tenait, du 15 au 18 novembre, l'édition 2010 de sa semaine inter-

culturelle. Outre des ateliers d’initiation à la danse rock'n roll, des conférences portantsurla politique
internationale, la présence du sculpteur Raphaël Jeannotte ainsi que de trois caricaturistes, les élèves de
l’établissement d’enseignement ont eu la chance de recevoir l’artiste Bernard Adamus. Sacré Révéla-
tion de l’annéeà l’occasion du dernier gala de l’ADISQ,ce dernier a offert une prestationà la cafétéria
du Cégep,le 18 novembre. D’autres groupes, dont Numéro # et Chinatown ontfait de mêmeau cours
de la semaine. m
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Denise Goulet Remand,Bacisartseri conten
artiste peintre vdJoansorBoch

aquarelliste - pastelliste 450 348-9255
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Dan Bigras toujours aussi généreux
MARIE-PIER GAGNON
marie-pier.gagnon@canadafrancais.com

’est un Dan Bigras volu-
bile et visiblement heu-
reux qui s’est présenté

sur la scènedu Cabaret-Théâtre
du Vieux-Saint-Jean, le 19
novembre. Généreux et chaleu-
reux, il a offert quelques-uns
de sesplus grands succèsenplus
de proposer une brochette
d’incontournables du blues, le
toutaccompagnéd’unbigband.
Un spectacle qui valait le détour
bien que quelque peu décousu
par moments.

C’est sousles accords de Hit the
RoadJackde Ray Charles que Dan
Bigras a fait son entrée sur scène.
Éclairage coloré et rythmeenle-
vant, toutlaissait croire à un spec-
tacle survolté du débutà la fin.
Mais non. Rapidement, le chan-
teur a pris le micro afin de racon-
terquelques anecdotesdevie,dont
ses débuts mémorables au bar La
Pointe aux cafés à Saint-Jean-sur-
Richelieu, avant d’enchainer avec
ses propres succès. L'émotion a
rapidement pris le dessus, relé-
guant le big band au second
plan. «Ce soir, c’est un petit peu
n’importe quoi dans n'importe
quel ordre», a-t-il averti.

PROGRAMME

Pour commencer,le public a eu
droit aux incontournables Tue-
moi, Naufrage, Ange animal et Un

 

hommeça pleure aussi. Déjà,
l’intensité était élevée, très poi-
gnante. Commele dit si bien Dan
Bigras, l’auteur a un faible pour
l’écriture sombreet les sujets dif-
ficiles. Mais tout ça n’était rien à
comparer à l’enchaînement des
pièces Malbrook et le Président et
Sarajevo qui devait suivre en
deuxième partie. Ces deux com-
positions, qui traitent des
orreurs de la guerre, ont fait

l’objetd’un préambuleoù lechan-
teur y est allé d'opinions person-
nelles applaudies par le public.
encontestablement un moment
ort.

Puis, ce fut au tour du succès de
la soirée, O Fortuna. Toujours
aussi surprenant. La voix du
chanteur, qui est du type «on
aime, on déteste», se prête si bien
à cette composition médiévale
qu’on plonge dès les premières
lignes dans l’univers inquiétant
proposé par la mélodie. La pré-
sence de choristes et de nom-
breux musiciens n’a fait qu’ajou-
ter à la performance, Il n’est donc
pas étonnant d'écrire ici que le
numéro a valu la première ova-
tion de la soirée, très spontanée
d’ailleurs, au chanteur. Un coup
de coeur unanime dont on ne se
lasse pas.

Cette pièce fut également le
coup d’envoi à une portion plus
légère du spectacle qui s’est termi-
née avec la très célèbre chanson
mettant en scène de petits entre-

preneurs roses, Les trois petits
cochons. «Je pense que je vais faire
une commission d'enquête pour
savoir ce que vous trouvez à cette
chanson-là»,a dit en guise de pré-
sentation Dan Bigras. Et puis,
uestion de resterfidèle au thème

contes pour enfants, le chan-
teur a égalementoffert Chez nous,
chez vous, une composition trai-
tant cette fois de l’histoire du Petit
Gooperon rouge. Bref, beaucoup

BIG BAND

Ladéception de la soirée revient
plutôt à la sous-utilisation du big
band dirigé par David P. Gagnon.
Moins de cinq chansons ont mis
en valeur les cuivres de cette for-
mation qui, lorsqu’utilisée, a pro-
voqué bien des sourires chez les
membres du public. Les specta-
teursétaient d’ailleurs nombreux
à danser sur leur chaise lorsque
Dan Bigras a offert Puttin’on the
Ritz de Irving Berlin, une pièce
datant de 1929 et dontles person-
nes plus âgées se souviendront
commeétantlachansonthèmedu
film du même nom. Même chose
lorsque les musiciens ont présen-
té une reprise de Miss Jones et un
peu de boogie.

Unebelle soirée qui s’est termi-
née avec des ovations senties et
l’impression d’avoir rencontré,
sansartifice, l’un des plus grands
auteurs-compositeurs québécois
de notre époque. =

 

Accompagné d'un big band, Dan Bigras a présenté un spectacle
 
alliant ses succès personnels aux classiques des années 1930.Il a
également fait une place de choix aux interventions parlées,

racontant avec humour plusieurs anecdotes de vie.

 

Francine
MARIE-PIER GAGNON
marie-pier.gagnon@canadafrancais.com

a peintre chamblyenne
Francine Laporte présen-
te, jusqu’au 4décembre,de

nouvelles œuvres au BistroViva
Pasta. Préconisant un style où le
figuratifseconjugueàl’abstrait,
l’artiste dévoile des tableaux
inédits créés alors qu’elle entre-
prenait une période de transi-
tion vers un style plus défini.

Depuis qu’elle a entrepris sa car-

 

rière en tant que peintre profes-'
sionnelle en 1990, Francine
Laporte puise son inspiration au
sein de la nature. Par l’entremise
du choix des couleurs, de l’appli-
cation de textures et parfois même
d’estampes numériques,elle a éla-
boré une technique qui, comme
elle se plaît à le dire dans son dos-
sier de présentation,suggère des
évasionssans jamais imposer une
vision précise.À titre d’exemple,le
public peut reconnaître le mouve-
ment des vagues sur un tableau
inspiré par la mer, sans toutefois
queles traits en soient définis.

Toutefois, la dernière année
aura été signe de changement
pour l'artiste qui propose mainte-
nant un style quelque peu plus
défini. Bien qu'elle continue de
travailler à partir de sa démarche
jumelant acrylique et techniques
mixtes, elle aborde ses sujets d’une
manière quelque peu plus person-
nelle. «Les toiles que je présente

Laporte exposeses toiles chez Viva Pasta
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Bien qu’elle habite Chambly, Francine Laporte présente régulièrement ses œuvres à Saint-Jean-sur-
Richelieu. Il s’agit toutefois d'une première exposition au Bistro Viva Pasta.

chez Viva Pasta sedirigent plus
vers la lignée qui m'intéresse
pour le futur», mentionne
Francine Laporte. J'ai fait beau-
coup de toiles en 2010 et ça cor-
respond davantage à ce que moi,
en tant qu'artiste, je désire faire
comme œuvre», ajoute-t-elle.

L'exposition présentée au Bistro
Viva Pasta regroupe des toiles
en lien avec la thématique du
marais. «C’est beaucoup plus
organique commecréation», pré-
cise Francine Laporte. Cette pro-
duction, qui a été créée à la suite
de l’invitation lancée à l’artiste par

Marie Dubuc à l’occasion du
récent Symposium d’arts chez
art[o] cet été, comporte entre
autres un imposant diptyque où
diverses couleurs se côtoient de
façon à recréer un fond marin.
D'autres plus petits formats rec-
tangulaires sont accrochés tout

près, toujours en lien avec la thé-
matique.

PRÉSENTE À SAINT-JEAN

Outre son passage de quelques
semaines dans le restaurant de la
rue Richelieu, Francine Laporte
présente actuellement ses œuvres
au Collège militaire royal de
Saint-Jean dans le cadre d’une
nouvelle entente réalisée entre la
Coopérative artistique art[o] et le
lieu d’exposition.Elle est d’ailleurs
la première artiste à y dévoiler des
œuvres. L'exposition n’est toute-
fois accessible qu’aux personnes
ayant accès au Pavillon Dextraze
dans le cadre d’évènements parti-
culiers.

Diplômée en graphisme à
Montréal, elle a acquis une partie
de sa formationartistique dans le
cadre d'ateliers divers traitant de
l’art abstrait, de la gravure, des
procédés mixteset del’art postal.
Aucours de sa carrière,elle a éga-
lement remporté quelques prix,
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dontcelui de l’évènement «En-
route vers Champlain 2009» pré-
senté par la ville de Chambly.Bref,
unparcours bien rempli pour celle
qui a choisi de faire de sa passion
pour les arts, une véritable profes-
sion.

L'exposition est offerte gratuite-
ment durant les heures d’ouver-
ture du Bistro Viva Pasta, situé au
171, rue Richelieu. Information:
450 346-4800. 8  



 

MARIE-PIER GAGNON
marte-pier.gagnon@canadafrancais.com

our une deuxième année
consécutive, le concours
photographique Zoom

sur ma ville fait une place
de choix aux élèves de l’école
secondaire Marguerite-
Bourgeoys. Supervisés par leur
enseignante Ysabel Racine, ces
derniers participerontàl’expo-
sition grand public prévue au
mois de janvier. Ils y présente-
ront 30 photographies en lien
avec la thématique annuelle, la
rouille.

Prendre une photo,c’est simple
vous diront les élèves de premiè-
re et deuxième secondaire de
l’école Marguerite-Bourgeoys.
Ontient fermement son appareil
et on presse le déclencheur.
Rien debien sorcier. Mais prendre
une photo en respectantcertaines
contraintes techniques est une
tout autre histoire. Cette année,la
tâche était d’ailleurs plus ardue
pour les jeunes participants qui
devaient mettredel’avantlepatri-
moine bâti de Saint-Jean-sur-
Richelieu en identifiant claire-
ment la thématique annuelle
choisie par le comité organisateur,
la rouille.

Du côté du comité organisa-
teur, qui inclut à la fois la Ville,
le Musée du Haut-Richelieu, la
Coopérative art[o] et le Centre
d’artistes ActionArtActuel, on est
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Un apport éducatif au concours photo Zoom sur ma ville

 
Les élèves reçoiventla conférencière Angèle Harbec qui vient offrir quelques anecdotes à saveur historique.

conscient que le défi était légère-
mentplus relevécette année. Selon
l’agente de développementcultu-
rel Nadine Mercier, il était toute-
fois nécessaire qu’un changement
soit mis de l’avant afin d’éviter la
redondance des sujets des années
antérieures.

ATELIERS

Afin de bien préparerles élèves
pourla prise d'image,l’enseignan-

19h30 “, »
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Q] Desjardins

a.LaVaiéo-des

Bees23

te du cours Arts et multimédia,
Ysabel Racine, a accueilli dans sa
classe les conférencières Angèle
Harbec et Stéphanie Lachance. La
première,qui est la référence dans
les visites guidées du centre-ville,
a profité de l’occasion pour faire
marcher les élèves et leur dévoiler
les secrets d’anciens bâtiments
situés à proximité deleurécole. La
seconde,qui est photographe pro-
fessionnelle, a plutôt offert des

J

conseils pratiques concernant la
prise d'images.

D’ailleurs,si les éléves de pre-
mière secondaire ont profité du
concours pourapprendreles rudi-
ments de base de leur appareil-
photo, un Nikon Coolpix P80,et
mettre l’emphase sur l’importan-
ce du cadrage, ceux de deuxième
secondaire ont poussé l’expérien-
ce un peu plus loioin en travaillant
l’éclairage de leur création. Tous
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devaient ensuite choisir leur
meilleure photo afin de la soumet-
tre à un vote populaire i le
personnelet les élèves de l’école
qui, le 16 novembre, ont procédé
au choix de leurs coups de coeur.
Les 30 images plus populaires ont
ainsi gagné leur place au sein de
l’exposition grand public.

MOTIVATION
Outrela tenue d’ateliers spécifi-

ques,Ysabel Racine ne cache pas
quel’une des plus grandes moti-:
vationsdes élèves demeure la pos-'
sibilité de voir leur travail être affi-
ché dansles galeries de la région:
«C’est important pour eux de voir
qu’ils ont un impact sur le milieu»;
explique-t-elle. Elle est aussi très
franchelorsquevientle temps de.
commenterles prix en jeu, dont

3 deux cadres numériques offerts
: par Lord Photo.Ils attirent incon-
à testablementl’attention des jeu-
nes qui souhaitent tousêtre décla-
rés grand gagnantpar le jury.

L'exposition Zoom sur ma ville
aura lieu du 20 jänvier au 20
février. Les gagnants du volet sco-
laire seront annoncésà l’occasion
du vernissage le premier soir de
l’exposition. D'icilà, les photogra-
phes amateurs qui désirent pren-
dre part au volet grand public sont
invités à soumettre leurs oeuvres à
delaVille d’ici le 6 décembre. Tous
les règlements sont disponibles au
www.ville.saint-jean-sur-riche-
lieu.qc.ca. m
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Une nouvelle galerie indépendante voit le;Jour sur Séminaire
 

MARIE-PIER GAGNON
marie-pier.gagnon@canadafrancais.com

I à Maison de l’Artiste, galerie

 

  
indépendante mise sur pied par la
peintre Denise Goulet-Raymond,

ouvrira officiellement ses portes le
1¢ décembre. Situé sur le boulevard
Séminaire, ce nouveaulieu d’exposition
accueillera une quarantaine de toiles
signées par la propriétaire. D’autres
artistes pourraient éventuellement se
joindre à la peintre.

Denise Goulet-Raymond expose ses
toiles depuis une trentaine d’années. Grâce
à son art,elle a eu l’occasion departiciper à
d’innombrables symposiums en plus de
présenter son travail dans des dizaines de
galeries québécoises. Passionnée, elle a
mêmeouvert cinq galeries d’art par le
passé, dont trois à Baie-Saint-Paul, une
autre à Orford et une dernière à Saint-Jean-
sur-Richelieu. Nouvellement à la retraite,
elle a décidé de répéter l’expérience dans sa
résidence.

Ce qu’elle propose cette fois est un
concept unique en soi. Le public est invité
à visiter unepièce principale de sa résidence
qui a été transformée afin d'accueillir des

 

   
Titulaire d’un Baccalauréatès arts de l'UQAM, Denise Goulet-Raymond compte plus
de 30 ans decarrière dans le milieu artistique, soit en tant que peintre, propriétaire

de galeries d'art ou encore enseignante.

dizaines de tableaux de différents formats.

«J’ai trouvé quesi l’on voulait faire
connaîtrel’art, il fallait que ce soit ouvert et
surtout, gratuit», explique Mme Goulet-
Raymond. La peintre a donc décidé de
n'imposer aucune contrainte en rendant
l’accès à sa galerie entièrement gratuit, tout
commeelle a choisi dedemeurer ouverte 12

heures par jour, sept jours par semaine.
«C’est en quelque sorte une étude de
marché que je fais pour le premier mois»,
admet-elle. Elle se dit également disponible
pour desvisites sur rendez-vous.

Son atelier étant situé dans sa résidence,
elle occupera ses tempslibres en peignant,
ce qui lui permettra d'assurer une rotation
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De retour deSaskatchewan

des oeuvres exposées. «Pour moi, peindre
un tableau ça ne me prend pas de temps, Il
y a tout un bagage d'expérience quientre
en ligne de compte», explique l'artiste

ARTISTES INVITES

Actuellement, en raison du permis de
galerie obtenu par Denise Goulet-
Raymond,seule lapropriétaireest autorisée
à présenter ses oeuvres à l'intérieur de sa
résidence. Toutefois, la peintre compte bien
entreprendre d’autres démarches afin
d’être autorisée à accueillir des artistes
invités dans ses locaux. «Ça serait mon plus
grand plaisir», dit-elle. Et qui seraient ces
personnes? Principalement des élèves qui
ont eu la chance de recevoir ses conseils

En tant qu’enseignante, Mme Goulet-
Raymond désire leur offrir la chance de
présenter leurs toiles au grand public en
dépit du fait que la plupart n’ont pas un
important bagage artistique derrière eux.
En d’autres mots, elle souhaite ouvrir ses
portesà la relève sans tenir compte dustyle
artistique représenté, seulement du talent.

La Maison del’Artiste est située au 517,
boulevard Séminaire Nord. À compter du
1 décembre,elle sera ouverte au public de
9 à 21 heures, sept jours par semaine. Pour
un rendez-vous avec l’artiste, contactezle
450 348-9255. M
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“Vernissage au Chatelet
La Galerie d’art Le Châtelet accueille, pour une dernière fin de semaine, l’exposition

D’hier à aujourd’hui des artistes Fern St-Hilaire et Fernand Duchesne. Chacun à leur
façon,ces deux peintres présentent des paysages aux couleurs parfois étincelantes ou
encore douces et chaleureuses. L'exposition est offerte gratuitement les vendredis et
samedis de 13 à 17 heures ainsi que lès dimanches de 10 à 17 heures. Information: 450
346-4920. m  Lauteur johannais Jean-Pierre Guillet revient toutjuste d’une escapade de quelques

jours en Saskätchewan où il a pris part à l'évènementLire à tout vent de l'organisme
Communication-Jeunesse. Pendanttrois jours, il a rencontré des élèves du primaire afin
de discuter de ses romansjeunesse, lui qui en compte déjà une quinzaine à sonactif.
L'activité s’inscrivait dans le cadre de la Semaine du livre canadien pour la jeunesse et
avait pour but de faire connaître les créateurs etla littérature francophone à travers le
Canada.Sur la photo, on voit l’auteur au cours d’une conférence à l’école Saint-Gérard
de Saskatoon. m
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«=A L'AFFICHE

Concerts et Théatre
25novembre: auCabaret-Théâtredu

Vieux-Saint-Jean dès 18 heures,
spectacle d’Amylie dans le cadre des
Jeudis shows. Cont: 7,508.

25 novembre: chez art[o] des 20
heures, spectacle de Chantal Blanchais
dans le cadre des Soirées art[o]-jazz.
Coût: 8$.

26novembre: auCabaret-Théâtredu
Vieux-Saint-Jean dès 20 heures,

spectacle intitulé Job: humoriste! de
Patrick Groulx. Coût: 40$.

27 novembre: à l’érablière Au Palais
sucré, après-midi de danse avec le
Marie-Josée Poulin Big Band et la
musique des années 1920 et 1930.
Coût: 15$.

27 novembre: à l’église Saint-
“ Gérard-Majella dès 20 heures,

spectacle de la chanteuse populaire
Johanne Blouin. Coût: 20$.

27novembre: auCabaret-Théâtredu
Vieux-Saint-Jean dès 20 heures,
présentation de la 32° finale locale du
concours Cégeps en spectacle. Coût:
10$.

27 novembre: au Théâtre des Deux
Rives dès 20 heures, spectacle intitulé
Le micro de feu de l’humoriste Martin
Petit. Coût: 40$.

29 et 30 novembre: au Théâtre des

Deux Rives, projection du film
L’arnacoeur à 14 heures et 19h30 lundi
ainsi qu’à 20 heures mardi. Le film met
en vedette Romain Duris et Vanessa

Paradis. Coût: 5$.

Expositions
Jusqu’au 28 novembre: chez art[o],

présentation de l’exposition Fil
conducteur des artistes Sylvie Cloutier
et Khaled Laggoune. Gratuit.

Jusqu’au 28 novembre: à la Galerie
d’art Le Châtelet, présentation de
l’exposition Deux époques: Hier et
Aujourd’hui des peintres Fern St-
Hilaire et Fernand Duchesne. Gratuit.

Jusqu’au 4 décembre: au Bistro Viva

Pasta, présentation d’une exposition
de la peintre Francine Laporte.
Gratuit.

Divers

1“ décembre: ouverture officielle de
La Maison de l’Artiste, nouvelle galerie
d’art située à Saint- Jean-sur-

Richelieu. =

Soutenir la

recherche en épilepsie
c’est aider les personnes atteintes

à sortirde l'ombre

ÉPILEPSIE
CANADA

1 677 734-0873

wWwWwW.C pilepsy.ca
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Toujours populaires, les cafés-concerts
La bibliothèque Saint-Luc accueillait, le 21 novembre, un café-concert mettant en

vedette la formation GoldenTan Djova. L'évènement, qui s’est déroulé à l’Espaceculture!,
a attiré bon nombre de curieux venus constater le talent des quatre musiciens présents,
soit Djohn, Mariëm, Mathieu et Jean-Simon. Ces derniers proposaient un style presque
exclusivement instrumental où les orchestrations et les harmonies vocales occupaient
une place de choix. Le prochain café-concert auralieu le 12 décembre à la bibliothèque
L’Acadie. L'artiste Zal Idrissa Sissokho sera alors de passage dansla région. m

 

Siris dévoile
Vogue la valise
Le restaurant Les Gourmands

Disent accueillait, le 30 octobre,le
lancement de la bande dessinée
pour adultes Vogue la valise. Publié
aux éditions La Pastèque, cet
ouvrage est signé Siris (notre
photo). L'auteur y raconte, un peu
à la manière d’une autobiographie,
les déboires d’une famille déchirée
par un père alcoolique.Plus de trois
années auront été nécessaires à

l’aboutissement de cette bande
dessinée qui se veut bien plus
dramatique que comique.
L'ouvrage, qui fera l’objet d’un
deuxième tome, est disponible en
librairie. m
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#1 1 oeuf, rôties, café 295$ |

#2 1 oeuf, viande au choix 395$ |i
i

#3 2 oeufs, rôties, café 350$ i

I
2 oeufs, vlandes au choix 450$ i

SPECIAL GUILLANO :
- 2 oeufs, 3 viandes, cretons, fèves au
lard, patates, rôties, petit jus d'orange,
café, pain doré 625$ 

   
  

  

LIVRAISON RAPIDE

50 347-7540
$83, 1° Rue, Saint:Jean-sur-Richelieu A

rectorrev
www.restaurantiuigi.com
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AVEC L'ALBUM LE WHITE PROJECT

Chantal Blanchais est de
retour aux soirées art[o]-jazz
I a chanteuse Chantal Blanchais
 

sera de passage a Saint-Jean-sur-
Richelieu, le 25 novembre,dans le

cadre des Soirées art[0o]-jazz. En
compagnie des musiciensde l’endroit,
elle présentera ses coups de coeur
musicaux.

Dansle cadre de sa participation aux
Soirées art[0]-jazz, Chantal Blanchais
présentera ses standardsjazz préférés, des
bijoux de chansons connueshabillées de
sexyjazzainsi quequelques compositions
swing qui se retrouvent sur son dernier
album, Le White Project.

Il y a d’ailleurs du nouveau au sujet
de cet album. Après avoir atteint la 27°
position au palmarès correspondant de
l’ADISQ avecla chanson LoveofYou, le 3°
extrait, Whatever It Takes, vient d’y faire
son apparition. On peut 'entendre sur
les ondes de 33 radios québécoises.
L'album est disponible sur Internetvia le
www.chantalblanchais.com ainsi que sur
www.zik.ca.

Le groupe de musiciens maison est
composé de Pierre-Armand Tremblayau
piano, d’André Lahaie à la contrebasse
et de Claude Gauthier à la batterie. Les
billets seront en vente à l’entrée au coût
de 8$. À noter que la représentation
débutera à 20 heures. m

CONCOURS
COUREZ LA CHANCE

DEGAGNER
UNEP!PAIREDE BILLETS

OT SLARITareT:

DANIEL BÉLANGER
4 décembre

LES TIREUX D'ROCHES
9 décembre

MAXIME LANDRY
10 décembre

MARC HERVIEUX
12 décembre
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Chantal Blanchais travaille actuellement
a la promotion de son plus récent

disque, Le White Project. Elle offrira
d'ailleurs quelques pièces de cet album

au public des Soirées art[o]-jazz.
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Pour participer, il vous suffit de compléter le coupon et le déposer à nos bureaux ou le faire parvenir parla poste à l'adresse ci-dessous.

Vous pouvez également vous inscrire sur notre site web au www.canadatrancais.com, onglet/concours,

re pre\LE CANADA FRANCAIS
LE CANADA 84, rue Richelieu, Saint-Jean-sur-Richelieu
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Ateliers d'hiver
es inscriptions aux ateliers de la ses-
sion d’hiver 2011, offerts par le

Service desloisirs et bibliothèques de
Saint-Jean-sur-Richelieu, débuteront
le 29 novembre. De nouveaux ateliers
s'ajoutent à la liste déjà connue, dont
Marche nordique parent-enfant et
Pratiquelibre Sépervisée en golf.

L'atelier Langue des signes niveau 2
sera également offert à la session
d'hiver. Il s'adresse à tous ceux qui ont
suivi l’atelier de Langue des signes avec
Rachel Bédard et qui souhaitent pour-
suivre leur apprentissage.

Pour vous inscrire, visitez le
www.ville.saint-jean-sur-riche-
lieu.qc.ca/loisirs. Une description com-
plète et détaillée de chacun des ateliers
y est disponible, ce qui comprend les
tarifs, l’horaire et le nombre de places
disponibles. Information: 450 357-
2157.

Conférence
I: bibliothèque Adélard-Berger

accueillera, le 2 décembre dès 19h30,
 

 

Pasde prix pour
Pierre Ouellet

L'auteur Pierre Ouellet, établi à Saint-
Jean-sur-Richelieu depuis plus de cinq
ans, est reparti bredouille de la 74¢
édition des Prix du Gouverneur général
2010 qui a eu lieu le 16 nevembre, a
Montréal. En nomination dans la
catégorie Etudes et Essais pour son
ouvrage intitulé Ou suis-je? Paroles des
Égarés, M. Ouellet a plutôt vu le prixêtre
remis à Michel Lavoie, auteur de l’essai
historique C’est ma seigneurie que je
réclame: la lutte des Hurons de Lorette
pourla seigneurie de Sillery, 1650-1900.
Qu’à cela ne tienne, l’auteur a d’autres
projets en route, dont deux essais et un
livre de poésie. m
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le conférencier Loic Guidon. Ce dernier
fera un tour d’horizon des nouveautés
technologiques disponibles sur le marché
en présentant brièvementlesfonctionna-
lités de chacune.

Cette conférence est gratuite pour les
abonnésde la bibliothèque. Des frais de
5$ sont exigés aux non-abonnés. Les
inscriptions se font durant les heures
d’ouverture, par téléphone ou sur pla-
ce, à la bibliothèque Adélard-Berger
(180, rue Laurier): 450 357-2120.

Rencontre littéraire
L: bibliothèque Adélard-Berger rece-

vra, le 5 décembre à 11 heures, l’écri-
vaine Louise Tremblay-D’Essiambre. La
rencontre est gratuite pourles abonnés.

Avec Michel David et Anne Robillard,
Mme Tremblay-D’Essiambre compte
parmiles auteursles plus lus au Québec.
Mère de neuf enfants, elle partage ses
passions entre sa famille, la peinture —
ses toilesillustrentla page couverture de
plusieurs de ses romans - et l’écriture.
Elle vient de publier Marcel, le septième
tomede la série Mémoires d’un quartier.
Cette série, commecelles des Sœurs

~~ | Debloiset des Années du silence, rempor-
te un succès aussi bien en France qu’au

1 | Québec.

Cette rencontre est gratuite pour les
abonnés de la bibliothèque. Des frais
de 5$ sont exigés aux non-abonnés.
Le nombre de places étant limité, il

M est nécessaire de s'inscrire à l’avance
i en contactant le 450 357-2120.Les ins-
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criptions débuteront le vendredi, 19
novembre.

Mois des musées
a deuxième édition de l’évènement
Octobre, mois des musées de la

Montérégie est à peine terminée que les
organisateurs dressent déjà un bilan
très positif. L'initiative sera d’ailleurs
reconduite dès 2011.

Plus de 500 personnes ont participé
au concours Les musées de la Montérégie
vous donnent des ailes. Dix personnes
ontd’ailleurs remporté des prix en tous
genres, dont une balade en avion au-
dessus de la Montérégie. Ce grand prix
a été remis à unerésidente de Stanbridge
East, soit Sarah Laduke.

Cette campagne promotionnelle,
mise sur pied par Montmusée et sa
Cellule régionale d’expertise en muséo-
logie, vise à mettre en valeurla riche cul-
turelle de la Montérégie.

Métiers d'art
a troisième édition du Salon des
métiers d’art de Saint-Armand sera

présentée les 26, 27 et 28 novembre au
centre communautaire local. En 2009,
près de 800visiteurs s'étaient rendus sur
place.

Cette expo-vente annuelle permettra
aux visiteurs de se familiariser avec les
plus récentes créations de.16 artisans
soigneusementsélectionnés. Les parti-
cipants proviennent de Saint-Armand,
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Philipsburg, Bedford, Frelighsburg,
Brigham, Marieville, Saint-Césaire,
Saint-Jean-sur-Richelieu, Sainte-
Brigide et Laprairie. Au menu: confec-
tion textile, courtepointe,tricot, joaille-
rie, lampes, meubles, peinture,vitrail et
différents types de sculptures (boissæet
pierre de savon).

Le centre communautaire sera
accessible aux visiteurs le vendredi de
19 à 22 heures,le samedi de 13 à 20 hep-
res et le dimanche de 11 à 16 heures.
L'entrée est gratuite.

Exposition-vente l
Po une septième année, Paulige

Samson organise,les 4 et 5 décembre
à Notre-Dame-de-Stanbridge, une expb-
sition-vente réunissant 20 artistes etfi
sans dela région.

L'événement, qui se veut Poccasi§n
idéale pourdénicher des cadeaux orig
naux et uniques en vue du temps
fétes, aura lieu au 900, rue Principale.
L'endroit sera ouvert gratuitement qu
public de 10 à 17 heures.

Parmi les artisans, on note Diane
Boudreau, Nathalie Picard, Marie
Hébert, Fernande Leduc, Lyne Garand,
Marie-Paule Dupuis, Claudette Bégin,
Richard Gougeon, Manon Régimbal,
Pauline Samson, Diane Tremblay,
Martine Bellavance, Shirley Boulais,
Hélène Geoffrion, Franziska Santchi,
Jenny Arellano, le Vignoble de
L’Ardennais, Diane Messier, François
Fontaine et Agathe Désautel. m
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Ballet classique du Haut-Richelieu ‘
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TET. CINEMA

Le /¢ Harry Potter

c-10

 

 

est le mieux réussi
 

LOUIS-PHILIPPE
D. DAIGNEAULT 
 

I y a quelques années, l’arrivée du mois de
décembre sonnait la fin de l’attente pour

l’un des films les plus
appréciés depuis La
Guerre des étoiles, et
j'ainomméla trilogie
du Seigneur des
anneaux. Depuis, la
série des films de
Harry Potter s’est
taillé une place de
choix en rencontrant
les attentes des
millions de fans de
films de fantaisie.

D'une qualité
variable, chaque opus de cette série sortait
dulot en nous charmantavec des imagestou-
jours à couper le souffle et des adaptations
toujours justes des romansde J.K. Rowling.
C’est maintenant le début dela fin. Voici la
critique de Harry Potter et les reliques de la
mort, la première partie du dernier tome de
cette série-culte.

Dumbledore (Michael Gambon) est mort,
assassiné par le professeur Rogue (Alan
Rickman) sous les yeux impuissants d’Harry
(Daniel Radcliffe). Voyant sa seule chance de

 

triompher de Voldemort (Ralph Fiennes) et
de venger son mentor, Harry décidede quit-
ter l’école Poudlard avec l’aide du clan qu’il a
créé, l’Ordre du Phénix. Ayant appris l’exis-
tence d’artéfacts capables de détruire son
ennemi juré, il part accompagnédeses fidè-
les amis Ron (Rupert Grint) et Hermione
(Emma Watson) à la recherche de ces objets
qui seront probablementleur seule chance de
survie et, par le fait même,leur seule chance
de sauver le mondetel qu’on le connaît.

Nous en avons vécu des aventures avec
Harry Potter. Pour ma part, je me suis plaint
à plusieurs reprises du mauvais jeu d’acteur
de Daniel Radcliffe. Souvenez-vous lorsque
Harry Potter à l’école des sorciers est sorti en
salle, il y a près de dix ans. Chaquefilm, bien
qu’inégal en qualité, était dansle pire des cas
un bon film. Mon préféré demeure Harry
Potter et le prisonnier d’Azkaban, réalisé de
superbe façon par Alfonso Cuaron.

Le dernier chapitreest, je dois le dire, pro-
bablementle plus complet si on parle du ratio
livre/film. David Yates a vraiment trouvé le
bon rythmeetsait tirer le maximum de ses
acteurs, même de Daniel Radcliffe qui est plus
qu’acceptable cette fois. Ceux-ci sont super-
bement entourés de monstres sacrés du ciné-
mabritannique.Les décors et la musique sont
encore une fois envoûtants et placent cet
avant-dernier volet bien au-dessus des autres
films de fantaisie qui nous ontété servis cette
dernière décennie, comme Eragon.

Manote: 8,5 sur 10. m

   

 

Michelle Landr
L’auteure Michelle Landry a officiellement procédé au lancement de son tout premier

livre, le 6 novembre au Club de Golf de Saint-Jean. L’évènement, qui a réuni bon nom-
bre de connaissances, s’est avéré riche en gâteries pour les participants qui couraient la
chance de remporter plusieurs prix de présence. Le livre, intitulé Le chemin desvérités, est
en vente auprèsde l’auteure. Information: www.michellelandryauteure.com. #

 

  

 

  

   

 

Glycérine
Machine au

Cabaret-Théâtre
LaformationjohannaiseGlycérine

Machineétait de passage au Cabaret-
Théâtre du Vieux-Saint-Jean, le 6
novembre, afin de présenter son tout
nouveau spectacle. Un peu moins
d’une centaine de personnes ont
assisté à l'évènementqui a été capté
survidéo envuede la réalisation d’un
DVDportantsurla formation. Sur la
photo, on reconnaît Marie-Claude
Joly Bergeron, Yan Cloutier et Judith
Sun. Absents: Frank Paré et Matt
Hébert. m

7 777d
vod Lui

{
P
h
o
t
o
St
ep
ha
ni
e

Br
ul
e)

   

  

 

   
QRHVT Sommes
LTH.YERR Cas, ravensOdpvis Savt-200n

(P
ho
to

S
i
m
o
n

La
ch
ap
el
le
}

 



LE CANADA FRANÇAIS WEEK-END www.canadafrancais.com LE JEUDI 25 NOVEMBRE 2010 C-tŸ

GadTnoiitt: Cette année, ne tournez
Jeger1i=R=me]eflefy)¢ysJraimsiendemie pas le dos à la pauvreté

*-

Fs

f
s

w
e

,

i.

~~

|.

A

j ,
ow

Dj *.dr
Td

aNTVINCENT"1,

ge US ent le
VEL DI NCHE

vou? oR

LEY 5 décembre 2010?
C pter de 10h_

WE> centaines de

vois. trapperont ,7

v
e à \Qaportes.|

GUIGNO
>

tiréeia, Km, NK,

bénévole

Centre d'action

¢Iberville VOUS pouver faire 4
5 région a4"&nf...“ Société de Saint-Vincent de Paul de Saint-Jean LA différence!



  

    

WEEK-END - www.canadafrancais.com - LE JEUDI 25 NOVEMBRE 2010

Va BTnS)

LA FONDATION SANTE HA

€-12 LE CANADA FRANÇAIS -

     
    

sanofiaventis
L'essentiel c'est la santé,

 

 

  

 

  Benque Royal,NpWopa Louréats du Prix de l'implication, et Pascale Baillergeon
Christine Lessard, directrice générale du CSSS Heut-Richolles — Rouville,
et Jean-Pierre Bonuvais, président sertent de lu Fondation Santé : : : .

Centre de santé et de services -
Te Haut-Richetieu~ Rewrilie:: py
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‘et George M. SDE 'HHR Q Blueline eorge Savoy

 

of France Lavoie-Marcotte _ :

;

) La Te Lo. 4- -Cie -. px .-75 La,
2 . a

OY ci PW PENTEINEvey FE

i  
Colette View, Leuréate du Prix du Porsonsel cadre, of Christies JoueCl,tlmmddoftile, Toots Fiquipe du projet Fortoesss CGPu rope le Prix de

- Ri remet euxLessard, directrice générale de CSSS Heut-Richoios Rouville | otoohie ho Longiois, Monique Fain exemplarft prMACHowtos

1, À
6] Desjardins | | .

pour des soins excell&

7.     
Uicesior du Host-Richebes à raçe de le part de Gub Liens Lux Bazinet, directeur géaérel de la Caisse Desjardins Siour
St-Jean/Ibervile, représenté par Stéphane Laroche, le Prix de d'iberville, remet le prix de Bécévolat à l'équipe des bénévoles Fondation Santé ~~
VOrganisme Commenautuire romis & Francine St-Deais of do Jo Pandimie HINT Haut-Richelieu-Rouville
Diane Broault. Ce prix comporte une bourse eu montent de
2000 $
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Sylvie Gamache accompagnée do son planiste, Marc-André Colllerier,
ont enimé le cocktail de cette soirée

; >
«& Fondation Santé

Haut“Richulieu-Rouvitle

¢ , 508(0 $ Le comité organisateur de cette magnifique soirée était composé de Jocelyne Loc
” Modernisation du 5 ‘or Josée Latulipe, Julie Grégoire, Angèle Colombe of Luc Lavigne

Daniele Demers, vice-présidante régionsle Montirgie / Rive-Sud chez REC Bongue Royal, 3
Jocelyne Lecavalier, présidente du conseil d'administration de la Fondation Santé, et BN
Christine Lessard, directrice générale du (SSS Howt-Richelies — Rowville, sont fières cn -

d‘ensoncer la réalisation de lo modernisation du 5° Nord I'HHR Merci à Valérie et Pascal Gosset,

président de ICOD, pour leur soutien
excoptionnel renouvelé eavers les soins de |

santé paur tte patte conne Nos hôtes de la soirée, Alcin Becuchomp, président du conseil
d'administration de la Corporation du Fort St-Jean, sa conjointe,

F9 Lorraine Bessette, lo colonel Guy Maillet, commandant du Collège Militaire
La C nos Royal de Saint-Jean, et sa conjointe, Ruth Mallet
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Grandes Personnes
L y a de cesfilms qui comman-
dent un choix rapide, instinctif.

Soit parce qu’il ne reste plus rien
à se mettre sous la dent dans la
section comédie de votre club
vidéo préféré, soit parce que vous
avez un pressant besoin d’un film
drôle pour vous faire oublier les
aléas de la vraie vie, pour mettre
votre cerveau à off.

 

La première de ces deux pro-
ductions vous propose une bro-
chette de comiques qui devrait
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satisfaire tout fervent de comédies
provenant d'Hollywood. À la tête
de Grandes Personnes, on retrou-
ve le réalisateur DennisDugan,un
réalisateur américain étroitement
lié à la maison de production
Happy Madison,la boîte dirigée
par Adam Sandler. Le scénario
est d’ailleurs l’œuvredeson acteur
principal, lemémeAdam Sandler.
Lorigine du film ne se dément
pas. Irrévérencieuse et diable-
ment absurde,cette production
a beau être prévisible, on se laisse
avoir assez facilement. On
peut bien avoir honte du plaisir
qu’on y prend à voir cette bande
d’anciens copains de la petite
école se retrouver,les farces y sont
trop nombreuses pour ne pas
nous arracher quelques rires de
bon cœur.

Outre Adam Sandler,son fide-
le compagnon Rob Schneider s’y
retrouve aussi. Ce n’était pas évi-
dent de rassembler aussi Chris
Rock, Kevin Jameset David Spade
dans la mêmedistribution.Çafait
beaucoup d’humoristes à qui
offrir sa part du scénario pour
pousser quelquesblagues. Le film
nefait que 102 minutes. Ajoutez à
la distribution une Selma Hayek
plus jolie que jamais et un caméo
de Steve Buscemi et vous avez là
une distribution imposante.

Le résultat est honnêtesanstou-
tefois nousoffrir un de ces grands

films comiques qu’il faut absolu-
mentvoir. Mêmesi on rit beau-
coup, il n’en demeure pas moins
que Sandler tombe dans la facili-
té comme d’habitude. Ce film
devait voir le jour au milieu des
années 1990 avec Chris Farley
dans le rôle que tient ici Kevin
James,mais il est décédé avantque
le projet nevoie le jour. On peut
comprendre que James fait ici son
possible, mais que Farley aurait
ajouté du poids (et c’est le cas de
le dire) à toute cette comédie qui
à l’arrivée demeuretrès légère et
sans grand impact.

Une famille unique
Labande-annonce était devenue

incontournable avant même
quele film netrouve le chemin des
cinémas. Ce fut encorepire entre sa
sortie dessalles et le momentoù la
version DVD ou Blu-Ray sorte
enfin. La publicité se retrouvait
partout. Au début des comédies,
des drameset des dessins animés.

De choisir The Kids Are All
Right, un titre qui rappelle un
vieux tube des Who,était peut-
êtrejudicieux,mais le sens de cette
expression prend ici un tout autre
sens.

Nic (Annette Bening) et Jules
(Julianne Moore), un couple de
lesbiennes assumées, apprennent
que les enfants qu’elles élèvent
ensemble, Joni (MiaWasikowska)
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et Laser (Josh Hutcherson), dési-
rent retrouver leur pèrecommun.
Ce père, un donneur de sperme
anonymejusque-là, est secrète-
mentretracé par les deux enfants.
Le personnage en question
s'appelle Paul (Mark Ruffalo),il
est trentenaireet il est agriculteur
et restaurateur. Le dévoilement de
cette démarcheet l’identification
des deux enfants de Nic et Jules,
chambarde évidemment leur
existence. Il y a plus de 15 ans
que le couple a pris la décision
d’avoir un second enfant ensem-
ble et l’arrivée d’un tiers ne fait
qu’amplifier cette remise en ques-
tion dont leur couple avait tant
besoin.

Les situations auxquelles nous
confronte le scénario n’ont rien
d’ordinaire et elles reflètent bien
l’esprit marginal de cette famille
particulière. Certaines scènes
insistent sur des malaises bien
légitimes, d’autres nous braquent
sur des quiproquostellementpar-
ticuliers qu’ils provoquent moins
le rire de bon cœur quele sourire
nerveux.

Annette Bening nous rappelle
combien ellejoue toujoursunpeu
trop. Julianne Moore, de son côté,
nous convainc qu’une actrice,
aussi bonnesoit-elle, doit être
dirigée quand même pour rendre
sa performance efficace. Lisa
Cholodenko,la réalisatrice, s’y

 

consacre sûrement du mieux
qu’elle le peut, mais le résultat
demeure en deçà de ce dont
Moore est capable. Elle a beau
avoir traité du sujet particulierdes
couples lesbiens à la tête de
familles, il n’en demeure pas
moins quelle n'excelle pas dans
la direction de ses acteurs dans
ce scénario pour le moins parti
culier.

pon is j
A nslly,

ANNETTE BENING
JULANNEMOORE
Esans
143

 

 
Je ne veux pas vous décourager,

le film a tellement été publicisé
avant qu’il ne nous arrive sous sa
forme actuelle, qu’il serait dom-
mage que vous ne découvriez pas
ce dontil en retourne. Pour ma
part, j'aurais pu m’en passer. m
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VALERIE LEGAULT
valerielegault@canadafrancais.comSw

THE GARDEN

BRAN VAN
3000

PERFORMANCE: 7 1/2 SUR 18

 

 

Be Van 3000 a repris du poil
de la béte depuisla sortie de

Rosé, son album précédent. Apres
la parution de ce disque sans grand
intérêt, la formation en perpétuel
mouvementtenait l’affiche du
Grand Événement du Festival
international de jazz de Montréal,
ce qui lui a apparemmentfait le
plus grand bien. Avec son dernier
opus, The Garden, on reconnaît
enfin la sonorité particulière qui a

bon Bran Van 3000
propulsé le groupe au sommet de
la gloire,à la fin des années 1990.

Certains critiques de musique
ont déploré l’absence de nou-
veauté de la part de James Di
Salvio et sa bande. Pour un qua-
trième album seulement en 13
ans, le groupe aurait pu innover
davantage, avons-nous lu dansles
journaux.

C’est vrai, dans un sens. Sauf
qu’après tant d’égarement, nous
avions plutôt hâte de retrouver la
musique qui a fait la renommée
de BV3. Voussavez,cet inimitable
mélange de techno mêlé à du
drum and bass, du folk et du hip
hop?

Beaucoup d'artistes de tous les
styles ont gravité autour de Bran
Van 3000 depuis ses débuts, en
1997. Heureusement, le noyau
dur est resté le même: Oui, la tête
d’affiche du oupe est irrempla-
çable, maisil n’y a pas que James
Di Salvio dansle décor. On recon-
naît aussi la puissante voix de
Stéphane Moraille,celle qui chan-
tait Living in L.A., ainsi quecelle,
beaucoup plus délicate, de Sara
Johnston.

Contrairement aux albums
précédents, la voix du célèbre DJ
et ami de Jean Leloup est beau-

 

coup plus présentecette fois. On
ne peut pas dire que James Di

. Salvio possède la plus belle voix
en ville, mais elle demeure indis-
pensable pour conserver intacte
l’âme de ce groupe mythique
auquel nous sommes toujours
resté fidèle.

FOLD IT! MOLDIT!
RANDOM
RECIPE

PERFORMANCE: 8SUR 10

 
Pas facile de décrire la musique

de Random Recipe. Une chose
est certaine, par contre, c'est que
ses mélodies sont accrocheuses et
qu’elles se plaisent à refaire surfa-
ce dans notre tête longtemps après
l’écoute. Il s’agit d’un heureux
mélange quecelui des voix de

Frannie Holder et de Fab, deux
chanteuses aux influences pour-
tant complètementdifférentes.

Pendant que la première
accompagnesa voix cristallinede
sa chiquita guitarra (petite guita-
re), laseconde enchaîne d’un rap
bien senti. Le mélange, on vousle
répète, est assaisonné à souhait
grâce au travail de leurs deux
musiciens acolytes, Vincent
Legault et Liu-Kong Ha.

Il faut évidemmentavoir un
penchant pour le hip-hop afin
d'apprécier l’album de ce groupe
sacré Étoile montante de l’année
au dernier Gala alternatif de la
musique indépendante du
Québec, le 14 novembre dernier.
Unefois que les présentations
sont faites, Fold It! Mold It! a sans
conteste un goût de revenez-y.

Les pièces les plus rythmées
avec Fab à l’avant-plan sont groo-
vyà souhait.Il serait bien difficile
de classer le style de Random
Recipe dans une catégorie parti-
culière, mais on ne peut s‘empê-
cher d'associer le ton de voix de
Fab au rap des années 1990. Nous
pensons surtout a celui de Salt ‘N’
Pepa, un groupe de hip-hop fémi-
nin qui a connubeaucoup de suc-
cesgraceasessucces PushItet Let's
Talk About Sex.

comme on l'aime!
Bien que la plupart des mem-

bres de Random Recipe soient
francophones, la totalité des piè-
ces sont chantées. en anglais. Les
origines italiennes de Fab la font
également chanter danscettelan-
gue, de même qu’en espagnol, ce
qui confère à l'album une note
bien rafraîchissante.

Il n’est pas exclu queRandom
Recipefasseéventuellementquel-
ques incursions dans la langue de
Molière. Le groupe affirme dispo-
ser de matériel francophone,mais
préférait le conserver pour ses
enregistrements subséquents.

En terminant, nous ne pour-
rions passer sous silence le goût
de RandomRecipepourdes pres-
tations qui sortent de l’ordinaire.
La formation se plait à offrir des
performances dans des endroits
inusités qu’il nousest possible de
visionner sur YouTube. A Paris,
Random Recipe a spontanément
sorti ses instruments sur le trot-
toir. A Montréal, le quatuora pris
la chance de s’installer a 'impro-
viste dans un wagon de métro. Le
moins que l’on puisse dire, c’est
queles autres passagers étaient
ravis de se faire offrir un petit
concert gratuit. Quoi de mieux
pour terminer une soirée en
beauté? m
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LES PLAGES DEL'EXIL

L'après-Octobre de Jacques Lanctôt

 
JEAN-FRANÇOIS

| CRÉPEAU

oirée d’automne 1981, scène
du Plateau à Montréal, VLB

yaorganiséunefête enhommage
à Yves Thériault. Pour le jeune
chroniqueur que j'étais, ce fut
l’occasion de voir et d’entendre
le gratin de notre littérature
nationale. Ce même jour, Lévy
m’a présenté son nouvel
employé, Jacques Lanctôt. J’ai
ensuite revu régulièrement ce
dernier, mais jamais il ne fut
question de l’époque felquiste. Il
mefaut dire que j'ai toujours eu
peine à croire que cet homme
avait été au coeur de la Crise
d'octobre.

L'année 2010 marque le 40°
anniversaire de ces événements
d’Octobre 1970,entre autres par
une déferlante médiatique qui ne
nous a rien appris de nouveau.
Cependant, de tout ce qui a été
publié, Lesplages de l’exil (Stanké,
2010) nous informe de ce que
furent les années d’exil des
felquistes à Cuba puis à Paris. Ce
récit est signé Jacques Lanctôt.

Lanctôt souligne d’entrée de
jeu qu’il n’a d’autre regret de ses
actions passées qu’elles n’aient
pas menéà la création d’un État
québécois. Cela dit, il entreprend
le récit de la suite d’événements,
de la rue des Récollets à l’arrivée
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POUR NE RIENMANQUER
DE L'ACTUALITÉ RÉGIONALE
DEVENEZ FAN DE NOTRE PAGE

Iipsabelcihylighlioeot

à Cuba.Là,les autorités cubaines
ontpris en chararge les felquistes et
leur famille; il faut rappeler que
le Canada faisait alors le lien
entre le pays de Castro et d’autres
nations. De quel statut allaient
jouir les jeunes patriotes? Selon
l’auteur, il n’y a jamais eu de
réponse à cette question, mais
l’attitude des Cubains à leur
égard fut plus que courtoise.
Guide et traducteur personnel,
automobile à leur disposition,
chambres d’hôtel et tous les
services compris: bref, cela
semble uneprison dorée, sans
l’être.

Le séjour à Cuba fut
l’apprentissage de la vie en
exil. C’est là le plus intéressant du
récit de Jacques Lanctôt, avec
comme exemple son besoin
d’action quis’est surtout traduit
par un travail de traducteur
pour un organe d’information .
largement distribué. Cela a
permis une forme d’intégration
a la société cubaine, si bien que
le départ vers la France fut
empreint de nostalgie.

En France,le statut des exilés
était non sécuritaire. Sans
passeport, ils devaient éviterles
rapports avec IEtat francais qui
pourrait répondre positivement
au mandat international de
rapatriement. Heureusement,
l’épouse de Lanctôt et leurs
enfants, dont Olga et Agathe
nées àà Cuba, disposaient d'un

passeport canadien valide et
n'étaient pas recherchées.

Les premiers mois à Paris se
déroulèrent dans un climat de
totale insécurité. Lanctôt assume
pleinementcette situation qui
met en lumière la véritable
situation de l’exilé, individu en
suspension dans un néantcitoyen
inconfortable. Petits boulots et
petites misères que la découverte
de la Ville lumière lui permet de
mieux encaisser. Il explore aussi
l’univers des exilés politiques,
des exilés d’opinion et des
marginaux de diverses sociétés
quel’espaceparisien reçoitcomme
une preuve de son ouverture
d’esprit à la mondialisation. Mais,
cette action n’est pas sans mesure.

Les plages de l’exil nous
apprend la distance que Jacques
Lanctôt a prise par rapport à
son engagement politique. Sans
rayer son militantisme, il s’est
dirigé vers d’autres modes
d’action. Sa façon de considérer
les événements et les gens-
Québécois, Cubains, Parisiens -
me semble empreinte d’une
candeurbon enfant, laquelle tient
aux passions qui l’animent. Son
livre ne passera probablement
pas à l’Histoire. Je le regrette dans
lamesureoù,depuis nos Patriotes
expulsés jusqu’en Australie, peu
de nos concitoyens ont connu
l’exigence. de l’exil et personne
n’en a ainsi témoigné. Si toute
expérience n’est pas nécessaire,i

 

INCENDIES. LE SANG
| DES PROMESSES2

, 2010) par Wajdi Mouawad

- Cette grande oeuvre dramatique pose de
troublantes questions identitaires. Sa lecture
nous permet de prendre le temps pour
absorber chacune péripéties qui reposent|

. sur un invraisemblable cauchemar humain.
édition Foche que j’ai lue nous gratifie d’une postface

i importante; écrite par Charlotte Farcet,elle retrace uneà uneles
= étapes qui ont mené le dramaturge à l'écriture d’Incendies. Ces

| pages mettent aussi en perspective les divers événements qui ont
- inspiré l’auteur et mettenten relief le rapport entre la réalité et la

| fiction. Je ne peux passer sous silence l’excellent film qu’en a tiré
+ le cinéaste Denis Villeneuve. Lecture personnelle de l'oeuvre,ce |

film est parmiles plus remarquables de la cinématographique
québécoise,le jeu des comédiens est d’une remarquable jjustesse
et les images restent imprimées dans la mémoire du spectateur }

1‘ longtemps après la projection.

IREa“+EN ROUTEET PAS DE
| LTPART ANNE HÉBERT,
ENTRE PARIS ET MONTRÉAL |

““k (Hurtubise, 2010) par Michel Gosselin

F Anne Hébert (1916-2000) est la plus grande J
+Écrivainede sa génération. La majeure partiede |

7Xii son oeuvre a été écrite à Paris, où elle a habité |
de 1965 à 1998. Femmediscrète, sinon secrète,

} elle a mené unevie loin du cirque des médias. L'ouvrage quelui |
“ consacre Michel Gosselin nous introduit dans l’univers de

} l’écrivaine alors qu’elle a décidé de quitter Paris et de revenir §
» définitivement au Québec,sa santé devenue défailfante. Gosselin, ;

à qui connaît l’oeuvre d’Anne Hébert comme pas un, fait donc le
ÿ récit des derniers moments de l’écrivaine à Paris; le leitmotiv de ‘
; cette dernière lui inspirantle titre de son ouvrage, En route etpas 4
de sentiment. L'auteur narrateur l’aide dans les préparatifs du{

| déménagementet recueille des souvenirs de sa vie parisienneet ‘
. de sa carritre.

faut cependanttirerparti decelles
qui nous sont proposées comme

Jacques Lanctôt le fait dans son
récit, m
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Concert réussi
pour Esteban

Le Choeur a Neuf présentait, le 21
novembre au Cabaret-Théâtre du Vieux-
Saint-Jean, un concert-bénéfice visant à
recueillir des fonds pour Esteban, quatre
ans. Un objectifde 15 000$ avait été fixé par
l’organisation qui souhaitait ainsi
permettreà la famille defaire l'achat d’une
veste thérapeutique. Eh bien, grâce à la
présence et à la générosité des 384
spectateurs,la famille annonce qu’Esteban
recevra sa veste d’ici Noël. Robert Olivier,
grand-père et initiateur du projet,était très
heureux de partager la bonne nouvelle, m
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NETETA pe DVD&VIDÉO

Deux comédies pour passer le temps sans plus

   PASCAL CLOUTIER 4

Grandes Personnes
| y a de cesfilms qui comman-
dent un choix rapide,instinctif.

Soit parce qu'il ne reste plus rien
a se mettre sous la dent dans la
section comédie de votre club
vidéo préféré, soit parce que vous
avez un pressant besoin d’un film
drôle pour vous faire oublier les
aléas de la vraie vie, pour mettre
votre cerveauà off.

 

  
La première de ces deux pro-

ductions vous propose une bro-
chette de“ comiques qui devrait

VALÉRIE LEGAULT
valerie legault@canadafrancais.com

THE GARDEN
BRAN VAN

3000
PERFORMANCE: 7 1/2 SUR 10

  

 
Bran Van 3000 a repris du poil

de la bête depuis la sortie de
Rosé, son album précédent. Après
la parution de ce disque sans grand
intérêt, la formation en perpétuel
mouvement tenait l'affiche du
Grand Événement du Festival
international de jazz de Montréal,
ce qui lui a apparemmentfait le
plus grand bien. Avec sondernier
opus, The Garden, on reconnaît
enfin la sonorité particulière qui a

satisfaire toutfervent de comédies
provenant d’Hollywood.À la tête
de Grandes Personnes, on retrou-
ve le réalisateur Dennis Dugan, un
réalisateur américain étroitement
lié à la maison de production
Happy Madison, la boîte dirigée
par Adam Sandler. Le scénario
est d’ailleurs l’œuvre de sonacteur
principal, le mémeAdam Sandler.
Lorigine du film ne se dément
pas. Irrévérencieuse et diable-
ment absurde, cette production
a beau étre prévisible, on se laisse
avoir assez facilement. On
peut bien avoir honte du plaisir
qu'on y prend à voir cette bande
d'anciens copains de la petite
école se retrouver,les farces y sont
trop nombreuses pour ne pas
nous arracher quelques rires de
bon cœur.

Outre Adam Sandler,son fide-
le compagnon Rob Schneider s’y
retrouve aussi. Ce n’était pas évi-
dent de rassembler aussi Chris
Rock, Kevin James et David Spade
dans la mêmedistribution. Ça fait
beaucoup d’humoristes a qui
offrir sa part du scénario pour
pousser quelques blagues. Le film
ne fait que 102 minutes. Ajoutez a
la distribution une Selma Hayek
plus jolie que jamais et un caméo
de Steve Buscemi ct vous avez la
une distribution imposante.

Le résultatesthonnête sanstou-
tefois nous offrir un de ces grands

propulsé le groupe au sommet de
la gloire,à la fin des années 1990.

Certains critiques de musique
ont déploré l'absence de nou-
veauté de la part de James Di
Salvio et sa bande. Pour un qua-
trième album seulement en 13
ans, le groupe aurait pu innover
davantage, avons-nous lu dans les
journaux.

C’est vrai, dans un sens. Sauf
qu'après tant d’égarement, nous
avions plutôt hâte de retrouver la
musique qui a fait la renommée
de BV3. Vous savez, cet inimitable
mélange de techno mêlé à du
drum and bass, du folk et du hip
hop?

Beaucoup d'artistes de tous les
styles ont gravité autour de Bran
Van 3000 depuis ses débuts, en
1997. Heureusement, le noyau
durest resté le même. Oui,la tête
d'affiche du groupe est irrempla-
gable, mais il n'y a pas que James
Di Salvio dans le décor. On recon-
nait aussi la puissante voix de
Stéphane Moraille, celle qui chan-
tait Living in L.A., ainsi que celle,
beaucoup plus délicate, de Sara
Johnston.

Contrairement aux albums
précédents, la voix du célèbre DJ
et ami de Jean Leloup est beau-

films comiques qu'il faut absolu-
mentvoir. Mêmesi on rit beau-
coup, il n’en demeure pas moins
que Sandler tombe dansla facili-
té comme d’habitude. Ce film
devait voir le jour au milieu des
années 1990 avec Chris Farley
dans le role que tient ici Kevin
James, mais il est décédé avant que
le projet ne voie le jour. On peut
comprendre que Jamesfait ici son
possible, mais que Farley aurait
ajouté du poids (et c’est le cas de
le dire) à toute cette comédie qui
à l’arrivée demeure très légère et
sans grand impact.

Une famille unique
Labande-annonce était devenue

incontournable avant méme
que le film ne trouve le chemin des
cinémas. Ce fut encore pire entre sa
sortie des salles et le moment ou la
version DVD ou Blu-Ray sorte
enfin. La publicité se retrouvait
partout. Au début des comédies,
des drames et des dessins animés.

De choisir The Kids Are All
Right, un titre qui rappelle un
vieux tube des Who, était peut-
être judicieux, maisle sens de cette
expression prend ici un tout autre
sens.

Nic (Annette Bening) et Jules
(Julianne Moore), un couple de
lesbiennes assumées, apprennent
que les enfants qu’elles élèvent
ensemble, Joni (Mia Wasikowska)  

 

   
Van 3000
coup plus présente cette fois. On
ne peut pas dire que James Di
Salvio possède la plus belle voix
en ville, mais elle demeure indis-
pensable pour conserver intacte
l’âme de ce groupe mythique
auquel nous sommes toujours
resté fidèle.

FOLD IT! MOLDIT!
RANDOM
RECIPE

PERFORMANCE: 8 SUR 10

YN

EN

 

FLO! MOLD IT!

s
e

y 7

  = sandRECipe
<
 

Pas facile de décrire la musique
de Random Recipe. Une chose

est certaine, par contre, c'est que
ses mélodies sont accrocheuseset
qu'elles se plaisent à refaire surfa-
ce dans notretête longtempsaprès
l'écoute. Il s'agit d’un heureux
mélange que celui des voix de

et Laser (Josh Hutcherson), dési-
rent retrouver leur père commun.

Ce père, un donneur de sperme
anonyme jusque-là, est secrète-
mentretracéparles deux enfants.
Le personnage en question
s’appelle Paul (Mark Ruffalo),il
est trentenaire et il est agriculteur
et restaurateur. Le dévoilement de
cette démarcheet I'identification
des deux enfants de Nic et Jules,
chambarde évidemment leur
existence. Il y a plus de 15 ans
que le couple a pris la décision
d’avoir un second enfant ensem-
ble et l’arrivée d’un tiers ne fait
qu'amplifier cette remise en ques-
tion dont leur couple avait tant
besoin.

Les situations auxquelles nous
confronte le scénario n’ont rien
d'ordinaire et elles reflètent bien
l’esprit marginal de cette famille
particulière. Certaines scènes
insistent sur des malaises bien
légitimes, d’autres nous braquent
sur des quiproquostellement par-
ticuliers qu’ils provoquent moins
le rire de bon cœurquele sourire
nerveux.

Annette Bening nous rappelle
combien elle joue toujours un peu
trop. Julianne Moore, de son coté,
nous convainc qu'une actrice,
aussi bonne soit-elle, doit être
dirigée quand même pourrendre
sa performance efficace. Lisa
Cholodenko, la réalisatrice, s’y

 

consacre sûrement du mieux
qu’elle le peut, mais le résultat
demeure en deçà de ce dont
Moore est capable. Elle a beau
avoir traité du sujet particulier des
couples lesbiens à la tête de
familles, il n'en demeure pas
moins qu’elle n'excelle pas dans
la direction de ses acteurs dans
ce scénario pour le moins parti-
culier.

 

JOANNEMOORE
MARK RUFFALO

DE

MAWASKOWSKA
JOSHHUTCHERSON

  

 

Je ne veux pas vous décourager,
le film a tellement été publicisé
avant qu'il ne nous arrive sous sa
forme actuelle, qu’il serait dom-
mage que vous ne découvriez pas
ce dont il en retourne. Pour ma
part, J ‘auraisSpurm'en passer.
  

commeon l'aime!
Frannie Holder et de Fab, deux
chanteuses aux influences pour-
tant complètementdifférentes.

Pendant que la première
accompagnesa voix cristalline de
sa chiquita guitarra (petite guita-
re), la seconde enchaîne d’un rap
bien senti. Le mélange, on vousle
répète, est assaisonné à souhait
grâce au travail de leurs deux
musiciens acolytes, Vincent
Legault et Liu-Kong Ha.

Il faut évidemment avoir un
penchant pour le hip-hop afin
d’apprécier l’album de ce groupe
sacré Étoile montante de l’année
au dernier Gala alternatif de la
musique indépendante du
Québec, le 14 novembre dernier.
Unefois que les présentations
sont faites, Fold It! Mold It! a sans
conteste un goût de revenez-y.

Les pièces les plus rythmées
avec Fab à l’avant-plan sont groo-
vy à souhait. Il serait bien difficile
de classer le style de Random
Recipe dans une catégorie parti-
culière, mais on ne peut s’empé-
cher d'associer le ton de voix de
Fab aurap des années 1990. Nous
pensonssurtoutà celui de Salt ‘N°
Pepa, un groupe de hip-hop fémi-
ninqui a connu beaucoupde suc-
cès grâceàses succès Push Itet Let's
Talk About Sex.

Bien que la plupart des mem-
bres de Random Recipe soient
francophones,la totalité des piè-
ces sont chantées en anglais. Les
originesitaliennes de Fab la font
égalementchanter danscette lan-
gue, de même qu’en espagnol, ce
qui confère à l’album une note
bien rafraîchissante.

Il n’est pas exclu que Random
Recipefasse éventuellementquel-
ques incursions dansla langue de
Molière. Le groupe affirme dispo-
ser de matériel francophone, mais
préférait le conserver pour ses
enregistrements subséquents.

En terminant, nous ne pour-
rions passer sous silence le goût
de Random Recipe pourdespres-
tationsquisortent de l’ordinaire.
La formation se plaît à offrir des
performances dans des endroits
inusités qu'il nousest possible de
visionner sur YouTube. À Paris,
Random Recipe a spontanément
sorti ses instruments sur le trot-
toir. À Montréal,le quatuora pris
la chancedes'installer à l’impro-
viste dans un wagon de métro. Le
moins que l’on puisse dire, c’est
que les autres passagers étaient
ravis de se faire offrir un petit
concert gratuit. Quoi de mieux
pour terminer une soirée en
beauté?
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LES PLAGES DE L'EXIL

L'après-Octobre de Jacques Lanctôt

   

JEAN-FRANÇOIS
CRÉPEAU

oirée d’automne 1981, scène
du Plateau à Montréal, VLB

yaorganisé une fête en hommage
à Yves Thériault. Pour le jeune
chroniqueur que j'étais, ce fut
l’occasion de voir et d’entendre
le gratin de notre littérature
nationale. Ce même jour, Lévy
m'a présenté son nouvel
employé, Jacques Lanctôt. J'ai
ensuite revu régulièrement ce
dernier, mais jamais il ne fut
question de l’époquefelquiste. Il
mefaut dire quej'ai toujours eu
peine à croire que cet homme
avait été au coeur de la Crise
d'octobre.

L'année 2010 marque le 40:
anniversaire de ces événements
d’Octobre 1970, entre autres par
une déferlante médiatique qui ne
nous a rien appris de nouveau.
Cependant, de tout ce qui a été
publié, Lesplages de l’ex:l(Stanké,
2010) nous informe de ce que
furent les années d’exil des
felquistes a Cuba puis a Paris. Ce
récit est signé Jacques Lanctôt.

Lanctôt souligne d’entrée de
jeu qu’il n’a d'autre regret de ses
actions passées qu‘elles n’aient
pas menéà la création d’un État
québécois. Cela dit,il entreprend
le récit de la suite d'événements,
de la rue des Récollets à l’arrivée

à Cuba.Là, les autorités cubaines
ontpris en chargeles felquistes et
leur famille; il faut rappeler que
le Canada faisait alors le lien
entrele pays de Castro et d’autres
nations. De quel statut allaient
jouir les jeunes patriotes? Selon
l’auteur, il n’y a jamais eu de
réponse à cette question, mais
l’attitude des Cubains à leur
égard fut plus que courtoise.
Guide et traducteur personnel,
automobile à leur disposition,
chambres d'hôtel et tous les
services compris: bref, cela
semble une prison dorée, sans
l’être.

Le séjour à Cuba fut
l'apprentissage de la vie en
exil. C’est là le plus intéressant du
récit de Jacques Lanctôt, avec
comme exemple son besoin
d’action quis’est surtout traduit
par un travail de traducteur
pour un organe d’information
largement distribué. Cela a
permis une forme d'intégration
à la société cubaine, si bien que
le départ vers la France fut
empreint de nostalgie.

En France,le statut des exilés
était non sécuritaire. Sans
passeport, ils devaient éviter les
rapports avec l’État français qui
pourrait répondre positivement
au mandat international de
rapatriement. Heureusement,

l’épouse de Lanctôt et leurs
enfants, dont Olga et Agathe
nées à Cuba, disposaient d’un

passeport canadien valide et
n’étaient pas recherchées.

Les premiers mois à Paris se
déroulèrent dans un climat de
totale insécurité. Lanctôt assume
pleinement cette situation qui
met en lumière la véritable
situation de l’exilé, individu en
suspension dans un néantcitoyen
inconfortable. Petits boulots et
petites misères que la découverte
de la Ville lumière lui permet de
mieux encaisser. Il explore aussi
l'univers des exilés politiques,
des exilés d'opinion et des
marginaux de diverses sociétés
quel’espaceparisien reçoit comme
une preuve de son ouverture
d'esprit à la mondialisation. Mais,
cette action n’est pas sans mesure.

Les plages de l'exil nous
apprend la distance que Jacques
Lanctôt a prise par rapport à
son engagement politique. Sans
rayer son militantisme,il s’est
dirigé vers d’autres modes
d'action. Sa façon de considérer
les événements et les gens-
Québécois, Cubains, Parisiens -
me semble empreinte d’une
candeur bon enfant, laquelle tient
aux passions qui l’animent. Son
livre ne passera probablement
pas à l’Histoire.Je le regrette dans
la mesure où, depuis nos Patriotes
expulsés jusqu’en Australie, peu
de nos concitoyens ont connu
l’exigence.de l’exil et personne
n’en a ainsi témoigné. Si toute
expérience n’est pas nécessaire,il
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INCENDIES. LE SANG
ee: DES PROMESSES2
1. (Babel, 2010) par Wajdi Mouawad 4

rT |J. . Cette grande oeuvre dramatique pose de
troublantes questions identitaires. Sa lecture
nous permet deDriele temps pour

in absorber chacune péripéties qui reposent
sur un invraisemblable cauchemar humain.

L'édition poche quejai lue nous gratifie d’une postface |
importante; écrite par Charlotte Farcet, elle retrace une à uneles ;
étapes qui ont mené le dramaturge l'écriture d'Incendies. Ces |
pages mettent aussi en perspective les divers événements qui ont
inspiré l’auteur et mettent en relief le rapport entre la réalité et la
fiction. Je ne peux passer soussilence l’excellent film qu’en a tiré
le cinéaste Denis Villeneuve. Lecture personnelle de l'oeuvre, ce
film est parmiles plus remarquables de la cinématographique ‘
québécoise, le jeu des comédiens est d’une remarquable justesse
et les images restent imprimées dans la mémoire du spectafeur
longtemps après la projection.

EN ROUTEET PAS DE
SENTIMENT. ANNE HÉBERT,. ;
ENTRE PARIS ET MONTRÉAL |

“ (Hurtubise, 2010) par Michel Gosselin

ensu Anne Hébert (1916-2000)est la plus grande
écrivaine de sa génération. La majeure partie de

Â"=i son oeuvre a été écrite à Paris, où elle a habité i
de 1965 à 1998. Femmediscrète, sinon secrète, -

elle a mené unevieloin du cirque des médias. L'ouvrage quelui
consacre Michel Gosselin nous introduit dans l’univers de

       
l’écrivaine alors qu’elle a décidé de quitter Paris et de revenir
définitivement au Québec,sa santé devenuedéfaillante. Gosselin,
qui connaît l’oeuvre d’Anne Hébert commepas un, fait donc le
récit des derniers moments del’écrivaine à Paris; le leitmotiv de
cette dernière lui inspirantle titre de son ouvrage, En route etpas
de sentiment. L'auteur narrateur l’aide dans les préparatifs du
déménagementet recueille des souvenirs de sa vie parisienne et i
de sa carrière. m
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Jacques Lanctôt le fait dans son
récit. u

Concert réussi
pour Esteban

Le Choeur à Neuf présentait, le 21
novembre au Cabaret-Théâtre du Vieux-
Saint-Jean, un concert-bénéfice visant à
recueillir des fonds pour Esteban, quatre
ans. Un objectifde 15 000$ avait été fixé par
l'organisation qui souhaitait ainsi
permettreà la famille de faire l’achat d’une
veste thérapeutique. Eh bien, grâce à la
présence et à la générosité des 384
spectateurs, la famille annonce qu’Esteban
recevra sa veste d’ici Noël. Robert Olivier,
grand-pèreet initiateur du projet, était très
heureux de partager la bonne nouvelle, m{

P
h
o
t
o
S
i
m
o
n

L
a
c
h
a
p
e
l
i
e
)

NOUVEAU! VOTRE HEBDOMADAIRE EST SUR FACEBOOK

POUR NE RIENMANQUER
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CLICHÉ RÉPÉTÉ À ÉCLAIRAGE DIFFÉRENT EN RAISON DU TEXTE IMPRIMÉ SUR FOND GRIS OU DE COULEUR
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HORIZONTALEMENT 4-  Devins amoureux. .

1- Sea de quequ'aundont l'acuité 5- Toute chose exquise (pl.). — Bouche. Vous devez remplir toutes les cases vides en plaçant leschiffres 1 à 9 qu'une seule fois par
auditive est uée. 6- Gavroches. — Ensemble des algues ligne, une seule fois par colonne et une seule fois par boîte de cases.

Problème No 87 2- Imbibait un tonneau de vin avant dele laissées par le retrait de la marée. c te 0

remplir. — 7- Co du Morbihan. — Sultan. haque boîte de >3- Gamme. - Plaças un élément dela 8. Maîtres cases est marquée PROBLÈME NO 240
1 2 3 4 86 6 7 8 9.10 11 12 phrase devant un autre. 9- Laminoir à deux cylindres. gun trait pus foncé,

4- Filets de pêche. — Possèdent. — Palmipèdes. ous avez |
; . quelques chiffres par

5- Matières fécales. — Mûre par la — Légumineuses. boîte pour vous aider. 2 3

chaleur d'août. . . 10- Ville de l'Égypte méridionale. — Du Ne pas oublier : vous

6- Effilés. — Cédais, reculais. verbe «aller». ne devez jamais
7- Perdre ses forces (s’). — Empereur 11- Anéantir, éliminer. — C'est-à-dire. répéter plus d'une 9 8 2 1

romain. 12- Soumets à un test. — Cascades. fois les chiffres 1 à 9
8-  Nymphesdes rivières. — Sièges. dans la mêmeligne, 3 8 0 7 ]

9- Unité monétaire principale du Pérou. la même colonne et
— S'amüse. — Se déplacera. la même boîte de 9 9 7 5 3

10- Hélas. — Manger. vases. ;
11- Scaphoide. — Manquerait ‘

volontairement une réunion. | 8 9 4
12- Grand navire à voiles. — Substances } REPONSE DU NO 238 ¥

visqueuseset jaunâtres qui se déposent 8 2 4
sur le bord des paupières. i 915,811 4

4 7 2116S 5 8

VERTICALEMENT 3 69231 4s
1-  Machine-outil de forge. 5|2/9 6/4
2- Compétents, connaisseurs. : 5
— Hors d'usage. 7/98/53 -

3- Mesure itinéraire chinoise. 1j2/3/6.4 5 6 0 1 4
— Monnaies.

A) LA :

LA JOURNEE ‘suermescacuéss ETIENNE ES, suermescacuéss TSIAIN Le zopuque |
Lorsque tous les mots ci-dessous auront servi pour encercier ces lettre, il ne vous restera que les lettres Lorsque tous les mots ci-dessous auront servi pour compléterla grille, il ne vous restera qu’un seul mot 3

servent à réveler le mot mystère. dont le nombre de lettres est indiqué dans cette page. ;
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Différents profils d'aidants
 

MARIE-NOËLLE
L. PAQUETTE 
 

ous abordions dans notre dernière
Nchronique la dure réalité des
aidants naturels. Nous avons souvent
tendance a associer les aidants aux seu-
les réalités de la maladie, du vieillisse-
ment et de la perte d’autonomie.
Toutefois, force est de constater qu’il
existe bien dessituations danslesquelles
les proches doivent assurer une présence
et une disponibilité de tousles instants.

Onn’a qu’à penser au cas des person-
nes handicapées. Dans bien des cas,
leurs proches doivent consacrer beau-
coup d’énergie à leur assurer des con-
ditions de vie optimales. Des services
communautaires sont offerts dans
notre région pour répondre auxbesoins
de ces proches aidants.

ACTIVITÉS DE LOISIR

Par exemple, l’Association de
parents en déficience intellectuelle et
physique (APDIP) offre du soutien
aux parents par le biais d’activités de
loisir destinées à leurs enfants. Ces acti-
vités ont lieu tous les samedis, ce qui
permet aux parents d’avoir un peu de
temps pour vaquer à leurs occupations

tout en sachant que leur enfant profite
de moments privilégiés.

De plus, des camps de jour sont
offerts tous les jours durant l’été. Les
parents ont également la possibilité
d’être mis en contact avec des anima-
teurs pouvant assurer un service de
répit-gardiennage.

De son côté, l’Association Roseraie
bleue rayon d’espoir (ARBRE) regrou-
pe un ensemble deservices destinés aux
personnes adultes handicapées et à
leurs proches. Par exemple, l’organisme
offre un service de résidence perma-
nente ou de dépannageainsi qu’un ser-
vice de répit, c’est-à-dire un héberge-
ment de courte durée pour permettre
un peu de ressourcementaux familles.

Beaucoup d’activités sont également
offertes, notamment par ’entremise du
centre de jour, qui propose des loisirs et
des possibilités d’apprentissages per-
mettant ’insertion des personnes han-
dicapées sur le marché du travail.

RELATION D'AMITIÉ

Enfin, le Parrainage civique du Haut-
Richelieu est en continuel recrutement
de bénévoles pour s'engager auprès de
personnes ayant une déficience intel-
lectuelle. L'objectif pour le parrain
bénévole est de construire avec son

Or
commencepar

LE CANADA
FRANCAIS

«filleul» une relation d’amitié. Il s’enga-
ge donc a rencontrer son filleul une fois
par mois. Par le biais d’échanges et
d’activités partagées, un lien significa-
tif se bâtit entre les deux.

Selon Diane Houle, directrice géné-
rale du Parrainage civique, cette rela-
tion amènele filleul à développer du
pouvoir sur sa propre vie. «On veut que
la personne devienne citoyenne», affir-
me-t-elle. «On cherche l’aider à deve-
nir plus autonome».

Cette implication des parrains et
marraines bénévoles n’est pas sans
avoir d'impactsur le réseau familial des
filleuls. Dans certains cas, ça offre un
peu de répit. Mais de façon générale,
l’impact se fait aussi sentir sur l’auto-
nomieet la prise en charge individuel-
le des personnesaidées.

Pour joindre les organismes dont
il est question cette semaine: APDIP:
450 347-2324, Parrainage civique du
Haut-Richelieu: 450 347-8444,ARBRE:
450 347-7472

Cette chronique est présentée par la
Corporation de développement com-
munautaire Haut-Richelieu/Rouville.

Pour nous joindre: 450 357-9232 ou:
www.cdchautrichelieu.com. =
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Jeunes mères
en action

récompensé
Le Service de promotion humaine du

diocèse de Saint-Jean-Longueuil a remis
une contribution de 3000$à l'organisme
Jeunes mèresen action dansle cadre desa
remise des Prix Bernard-Hubert. Cette
reconnaissance apourbutde soulignerles
efforts déployés par les organismes com-
munautaires autonomes et les organis-
mes paroissiaux qui luttent contrela pau-
vreté, l’exclusion et diverses formes
d’injustice sociale. Mgr Jacques Berthelet,
évêque sortant du diocèse, a remis le prix
à Martine Poulin, coordonnatrice de
Jeunes mères en action. m

PURE TIONNATUREL

 
Peut se conserver plusieurs années. Agitez avant

d'utiliser. Utilisez des glaçons pour le boire froid.
Peut se boire chaud commeun thé à 75° Celcius.

Vous voulez
être distributeur?

450 542-2192

-
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Novembre.
"mois de la «sensibilisation

a la vitamine D»

a vitamine D se nomme
aussi calciférol, mot prove-
nant du latin signifiant «

qui portele calcium». Cettevita-
mineestvitale àla croissance, au
développementetà la santé.

Elle contribueà la santé des os et
des dents puisqu'elle régularise le
taux de calcium sanguin en amélio-
rant son absorptionintestinale tout
en minimisant son élimination par
l’urine. La vitamine D participeà la
déposition et au retrait du calcium
des osselon les besoinsdel’organis-
me. Elle peut donc contribuer à
réduire les risques de rachitisme
chez l’enfant et de l’ostéoporose
chez la personneâgée.

Il semble quela formeactive dela
,, Vitamine D aurait un effet protec-

>

teur contre le cancer en aidantles
cellules à se concentrer sur leurs
fonctions,ce qui freine la proliféra-
tion qui caractérise les cellules can-
céreuses. La Société canadienne du
cancer jugeant suffisantes les preu-
ves scientifiques associantla « vita-
minesoleil » à la préventiondescan-
cers colorectaux,de la prostate et du
sein suggère chez les adultes cana-
diensla prise d’un supplémentquo-
tidien de vitamineD de 1000 Ul afin
de prévenir certains cancers. De
plus, d’autres études relientl’insuf-
fisance généralisée de vitamine D et
l'augmentation des risques de trou-
bles cardiovasculaires et la dépres-
sion saisonnière.

UN COUP DE POUCE
DE LA PART DU SOLEIL!

Unesource de vitamine D : les
rayonsdu soleil! Au Canada,entre la
mi-mars et la mi-octobre,les ultra-
violets (UVB) du soleil permettent
à notre peau de fabriquercette pré-
cieuse vitamine. Une exposition de
15 minutes 3 fois par semaine entre
11 et 14 heures, les mainset le visa-

 

ge exposés, serait suffisante pour
activer la vitamine D. Toutefois, la
fabricationest difficile sur une peau
foncée ou lorsque l’écran solaire a
une protection de plus de 8. Une
exposition normale en été peut
apporter jusqu’à 10 000 UI par jour
mais ces réserves disparaissent à
50% après 15 jours et deviennent
très basses dès novembre.

OÙ TROUVE-T-ON
LA VITAMINE D?

À unecertaine époque on prenait
de l'huile de foie de morue pour son
excellent contenu en vitamine D.
Ainsi, on prévenait le rachitismeet-
en plus, on aidaitle système immu-
nitaire contre les épidémies et plu-
sieurs cancers. Encore aujourd’hui,
ilest importantde consommerquo-
tidiennement des sources alimen-
taires de vitamineD.Elle est présen-
te l’état naturel:
- Saumon,huître ou truite 100cuit
(3.5 oz); 200 à 300 U.I.

- Sardine en conserve 100g (3.5 oz);
90 UI

-Foie de bœuf de poulet ou
porc100gcuit (3.5 oz); 24 à 28 UI

- Champignonsshiitakes, séchés 10
champignons(36 g); 600 U.L

- Un jaune d’œuf, 25 U.I.

La vitamine D est ajoutée à cer-
tains aliments pour aiderà prévenir
les carences:

- Tous les types de lait de vache
(enrichi), 250 mL (1 tasse); 88 U.I.

- Boissons au soya ou deriz forti-
fiées, 250 ml (1 tasse); 80 UI

- Margarine (enrichie), 1 c. à thé;
25 UL

QUI EST A RISQUES
DE CARENCE?

Lelait maternelnecontientpasde
vitamine D,il fautdonc supplémen-
ter les nourrissons. Avec l’âge, la
capacité que nous avons à absorber
ou à synthétiser la vitamineD dimi-
nue. De plus, une grande majorité
depersonnesâgéessontplussuscep-
tibles de souffrir de carences à

 

  

   ÿ rermiseg

l’année duesà leur faible exposition
au soleil. Ce facteur augmente les
risques d’ostéoporose chez les aînés.
Une étude d’enfants torontois a obs-
ervé que 32% de ceux-ci avaient une
carence en vitamine D. La latitude
nordique,la crème solaire, une ali-
mentation pauvre en vitamine D et
le peu d’heures passées à jouer
dehors sont parmi les principaux
facteurs de carence.

SUPPLÉMENTATION?
Si votre alimentation n’inclut pas

de lait ou de poisson gras,si avez la
peau foncée, avez une faible expo-
sition au soleil, êtes constamment
enduitd’un filtre solaireouquevous
avez plus de 50 ans, les besoins peu-
ventêtredifficiles à combler. Pource
qui est de la dose proposée pour la
réductiondesrisquesde cancer,ilest
à peu près impossible de l’atteindre
avecl'alimentation seulement.Dans
tous les cas, vous pourrez ajuster la
prise d’un supplémenten fonction
de vos apports alimentaires.

Le guide alimentaire canadien
recommande aux 50 anset plus de
prendre chaquejour un supplément
de 400 UI de vitamine D. Les auto-
rités canadiennes ont établi les
apports maximaux tolérables sous
formedesupplémentsà800 UIpour
les nourrissonsjusqu’à 6 mois, 1000
UI chez l’enfant et à 2 000 UI pour
le reste de la population. Des cher-
cheursdeparle mondefavorisentun
plusgrandapport envitamine D.Les
résultats de l’étude deAloiaet al par-
lent même qu’une dose de 3800 UI
par jour serait sécuritaire. Je vous
recommande toutefois la prudence
ennedépassantpas2000 UIparjour.

Si vous souffrez d’hypercalcémie,
sarcoïdose, problèmes rénaux ou
hyperparathyroidie,il est préférable
de consulter un médecin avant de
prendrede la vitamine D. Pour des
informations, contactez-moi au
450-358-2002. Sources: harmonie-
sante.com, Éliane Labonté Dt.P,
passeportsante.net, jydionne.com,
extenso.org. BB

  

W
O
R
E
L
u

nt
E
T

 SRRTTS 

 

n
o

: aux crevettes
Préparation: 15 min -

_ Cuisson: 25 min - Portions: 24

* 0 20 mi debeurre
# «30 mi de chapelure
… *6œufs
 * 125 mide lait

©. * 2 mi de basilic séché

- * Paprika au goût

“ Préchauffer le four à 375°F (190 “O. Placer 1 c. à table (15 mi) de beurre .

- Parsemer dureste du fromageet saupoudrer de paprika. Cuire au four de

, avant de tailler en carrés. Servir tiède ou à la température ambiante.

 

Pain de viande
de veau de lait
du Québec au
germe deblé
Préparation: 15 minutes -
Cuisson: 1 heure - Portions: 4.

INGRÉDIENTS
* 500 g (1 Ib) de veau de lait
du Québec haché

+ 5 mi (1 c. à thé) de sel
e 15 mi(1 c. à soupe) de poivre
vert sec entier

* 75 mi (1/3 tasse) de céleri haché finement
* 75 mi (1/3 tasse) de carottes râpées
* 75 mi (1/3 tasse) d'échalotes françaises hachées
* 60 ml (1/4 tasse) de germe de blé

Sauce jardinière :
e 15 mi(1 c. à soupe) d'huile d'olive
e 325 mi (1 1/4 tasse) de carottes en biseau
* 1 gousse d'ail entière
+ 325 mi (1 1/4 tasse) de céleri en biseau de 1/4 po d'épais
© 325 mi (1 1/4 tasse) d'oignons en cubes de 1/2 po :
* 796 mi (28 07) de tomates en dés sans sel ajouté 3
* 5 mi (1 c. à thé) de thym séché :

PREPARATION

Dans un bol, mélanger le veau de lait haché, le sel, le poivre vert et le
céleri, puis bien pétrir. Ajouter les autres ingrédients et bien mélanger. #4
Former le pain de viande et l'insérer dans un petit moule à pain. Réserver 3

oaTS
=F 3     

‘au froid pendant que vous préparez la sauce. Préchauffer le four à 350°F
(175°C). Pour préparer la sauce jardinière, dans une casserole en fonte
émaillée, à feu moyen-élevé, faire revenir dans l'huile les carottes et l'ail
jusqu'à ce qu'ils commencent à prendre couleur. Par la suite, ajouter le
céleri, les oignonset laisser cuire pendant quelques minutes en remuant ‘;
régulièrement. Ajouter les tomates et le thym et amener à ébulliton en
brassant constamment. Diminuer l'intensité du feu, laisser mijoter à #
découvert pour quele surplus de liquide se résorbe, puis couvrir et laisser;

- mijoter à nouveau pour quela sauce épaississe. Le temps de cuisson sera;
d'environ une heure pour des légumes al dente. Retirer l'ail avant de ;
servir. Entre-temps, faire cuire au four le pain de viande jusqu'à ce que la ;,

. température interne atteigne 174°F. Calculer 30 minutes par pouce d'é- -
paisseur. Dix minutes avant la fin de la cuisson, couvrir légèrement le pain 5,
de viande de veau de lait avec les morceaux de tomates de la sauce jar- i
dinière et le remettre au four. Démouler le pain de viande et le trancher. *
Disposer dans des assiettes des tranches de pain de viande accompagnées i;
de la sauce jardinière. Servir avec une salade verte. di

Source: Alain Fortier, chef et conseiller-formateur

pour www.veaudelait.com

Bouchées rapides

* Sel poivre et piment fort
au goût

* 125 ml chacun de poivrons vert et rouge, coupés en courtes lanières

 

:. e 50 mi d'oignon haché
; * 2509 de petites crevettes cuites hachées

* 250 mi de fromage cheddar fort râpé

   

PRÉPARATION

dans un moule carré de 9 pouces (23 cm) ou un moule de 11 x 7 pouces
(27 x 18 cm). Faire fondre au four, environ 3 minutes. Répartir uniformé-
mentla chapelure sur le beurre fondu. Faire dorer au four, de 4 à 5 min-
utes. Réserver. Battre ensemble, juste pour mélanger, les oeufs, le lait, le -,
basilic, le sel, le poivre et la sauce au piment fort. Réserver. A feu mi-vif,
faire fondre 1 c. à thé (5 mi) de beurre dans une grande poèle antiadhé-
sive. Ajouter les poivrons vert et rouge et l'oignon. Cuire en remuant 3
minutes. Ajouter les crevettes et le mélange aux oeufs. Cuire, en remuant
constamment avec une large spatule. Quand les oeufs sont presque cuits,
mais encore très humides (de la consistance d'un gruau), retirer du feu et
incorporer la moitié du fromage. Verser immédiatement dans le moule.

 

10 à 12 minutes, ou jusqu'à ce que les oeufs soient cuits. Laisser tiédir

4
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Le Toyota RAV4 EV à moteur électrique est un prototype quisera produit à
35 exemplaires afin d'être évalué pendant l'année 2011. La commercialisation

est prévue pour 2012.

Un salon sur le thèmede l'électricité
 

JEAN-FRANÇOIS
GUAY  

près avoir été trop longtemps dans
l’ombre du Salon de Détroit, le Salon

de Los Angeles à retrouvéaufil des ansses
lettres de noblesse pour devenir l’un des
principaux évènementsdela rentrée auto-

  

mobile. Cette année, une douzaine de

véhicules y ont fait leurs débutsofficiels.

Du côté japonais, Nissan a été le cons-
tructeur qui a dévoilé le plus de nouveau-
tés: la fourgonnette Quest, le Murano
cabriolet et la GT-R,sans oublier la M35
Hybride d’Infiniti. Toyota a présenté son
RAV4 EV toutélectrique et Mitsubishi la
version nord-américaine de sa voiture
électrique i-MiEV. De son côté, Hyundai

a A
A ‘

Enfin la Ford Mustang aura de la concurrence avec la version finale de la Chevrolet
Camaro décapotable.

 

  

 
La i-MiEV électriquenord-américaine aura une carrosserie plus longue, plus haute

et plus large que les versions destinées au Japon et à l’Europe.
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LAUTO

 

Le retour de la Nissan Quest en 2011 confirme que le marché de la fourgonnette est
toujours en vie.

a levé le voile sur l’Elantra 2012 alors
que Kia faisait de même avec la version
hybride de l’Optima.

Chez les constructeurs européens, les
véhiculesqui ontattiréle plus l’attention
étaient les Land Rover Evoque, Saab 9-
4X, Mercedes-Benz CLS, Audi A7

 

 

Sportback, BMW X3, Fiat 500 et le
cabriolet Eos légèrement restylé de
Volkswagen.

En ce qui concerne les constructeurs
américains, la Chevrolet Camaro
cabriolet, la Dodge Charger et le Dodge
Durango ont été les tétes d’affiche. m

L'échelle de prix de la Fiat 500 a été fixée de 15 995$ à 19 500$. Une édition limitée,
la Prima Edizione, est également proposée aux 500 premiers clients qui, depuis le

23 novembre, passent leur commande en ligne à www.fiatcanada.com.

 PRET

 

_ CousinsindyCadillacSRX,leSaab 9-4X sera unn rival desAudiQ5 BMWX3, Mercedes
“GLK et Volvo XC60.

Tr
.
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L'Exposition universelle de Shanghai
 

ROBERT LANCIAULT

  

 

Abs une belle tournée du secteur
Pudong et du Bund, nous nous

orientons versle site de I'Exposition uni-
verselle de Shanghai. Les travaux allaient
bon train et il n’était pas question de
pénétrer surle site. Aprés maintes négo-
ciations et après avoir montré ma carte
de presse en leur disant que c’était pour
faire la promotion de l’événement dans
mon pays, on nousa laissé passer. Avec
un guide, j'ai eu le grand privilège de pou-
voir pénétrer sur une très minime partie
du site avant son ouverture.

Le chantier était immense et je ne
pouvais pas m’imaginer queles travaux
pourraient être terminés pour l’ouver-
ture officielle annoncée pour le 1° mai
2010.

Il faut croire que toute cette grande
- armée de travailleurs a réussi non seu-

lementà terminerles travaux, mais aussi
à recevoir plus de 80 millions de person-
nes venantde toutesles parties de la pla-
nète (84 % sontvenus de la Chine con-

tinentale et le reste de Macao, Hong
Kong, Taiwarr et de pays étrangers). |

Le thèmeprincipal était «Shanghai la
meilleure ville, la meilleure vie».

L'Expo universelle de Shanghai vou-
lait démontrer que la ville n’est pas un

. simple regroupement d’hommeset de
femmes mais bel et bien un système en
soi, un être organique et spirituel. Un
système qui fonctionne comme tout
autre système, mais qui peut être amé-
lioré et raffiné jusqu’à avoir une inter-
action saine et harmonieuse de l’hom-
meavecla ville et la terre.

Je dois vous dire que juste à voir ces
travauxtitanesques, je n’ai pas pu
m’imaginer autre chose que ce thème

"qui décrit à merveille commentl’être
humain peutréaliser de si grands achè-

_ vements.

Lessites que j'ai pu visiter auparavant
(la Grande muraille, les grottes de
Longmen,l’armée en terracotta de Xian,

‘le grand Canal, le barrage des Trois-
Gorges, le temple suspendu Xuankong
près de Datong,la Cité interdite, etc.)
ne sont que des aperçus de ce queles
Chinois peuvent encore réaliser
aujourd’hui.

D’après le guide qui nous a montré
une partie dusite, tout a été planifié et
mis en oeuvre pour un succès total. Ils
ont réalisé un bottin et un itinéraire
pourse rendre aux divers pavillons, tra-
duits danstoutes les languesdes paysqui
ont participé à l’exposition universelle.
Un protocole de sécurité très sévère a été
mis en place pour qu'aucunacte de ter-
rorisme ne soit commis. Un système de
santé et de premiers soins a également
été mis en place pour toutesles person-
nes pouvantêtre incommodées par une
défaillance quelconque et pour qu’elles
puissent être traitées très rapidement.

La circulation pourse rendre ausite a
été grandement améliorée en construi-
sant de nouvelles rames de métro, de
nouvelleslignes d’autobuset de nouvel-
les routes. J’en passe parcequelaliste des
améliorations apportéesserait trop lon-
gue à énumérer. Rien n’a été épargné
pourfaire une réussite de ce grand évé-
nementinternational.

J’ai pu me rendre au Pavillon du
Canada qui, architecturalement, ne m’a
‘pas tellement impressionné aux pre-
miers abords mais qui m’a finalement
conquis en entrantà l’intérieur du bâti-
ment. Il est constitué de trois grands
édifices géométriques finis en bois de
cèdre rougecertifié par le Conseil cana-
dien du bois.

La forme courbée du pavillon crée un
vaste espace public et communautaire et
favorise l’interaction. Une rampe inclinée
permet aux visiteurs d’entrer dans le
pavillon en traversant une cour intérieure.
Un mut de 15 mètres sur 40 mètres est
 

 

 
 

Le Pavillon de la Chineà la fin de sa construction.

 

 

 

 

 

  
 

 

  

  
Le Pavillon du Canadafini avec des lattes de bois.

composé de semis verts et devait servir de
toile de fond aux activités qui devaient se
dérouler dans la cour. Le Pavillon a été
conçu par le gouvernement canadien en
collaboration avec le Cirque du Soleil et
SNC-Lavalin (compagniedegéniequiréa-
lise plusieurs projets à travers le monde).

Après l’événement, on a pu constater
quele Pavillon du Canada a reçu une tren-
taine de milliers devisiteurs par jour pour
un total de plus de 5 millions de personnes
qui se sont dites ravies d’avoirpuvisiter un
pavillon aussi intéressant.

Après cette brève visite, j'ai pu voir de
l’extérieurquelquespavillonsdontceluidu
Brésil, du Pakistan, de Singapour, de la
Corée du Sud, de l’Algérie et de la Chine.
On mafait sentir que j'avais eu un très
grand privilège et qu’un pourboire serait
très apprécié.

Jai sorti 100 yuans de ma poche (une
quinzaine de dollars) et le sourire sur le
visage de mon guideesttrès vite réapparu.

 

Pour une première exposition univer-
selle dans un pays en voie de développe-
ment et où 246 pays et organisations
internationales ont participé à l’événe-
ment, ce fut un succès retentissant: Le
nombre de participantset de visiteurs a
été un record detous les temps dans
l’histoire des expositions qui remonte à
sa première édition en 1851.

Les Chinois nous démontrent encore
unefois qu’ils sont capables de grandes
choses et qu’ils avancent rapidement
dansle développementdeleursociété.

Ils font preuve d’ouverture sur le
monde,aux nouvelles idées, auxnouvel-
les technologies, et ils vont sûrement
nous devancer avant quelques décen-
nies.

La semaine prochaine: YIxing.

Pour ceux et celles qui aimeraient
entrer en contact avec moi, vous

pouvez le faire à l’adresse suivante:
RobertLanciault@gmail.com. m

 

Cette fameuse cloche inverséele soir.  a
n
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n
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Prenez bien soin de votre chinchilla
 

MARIE-CLAUDE DUVAL
veterinaire@canadafrancais.com 
 

Voenfin la suite de la chronique du 11
novembre sur les chinchillas. J’avais,

dans un premiertemps, fait état de leur des-
cription physique, un peudeleur historique
parmi nous et finalement donné quelques
particularités à propos de leur caractère.

Je vous faisais mention qu’ils avaientété
populaires en Europe dans les siècles der-
niers pour leur fourrure. Eh bien, ma mère,
qui n’est pourtant pas si vieille et pas trop
européenne, se rappelle bien des élevages
québécois et de la popularité des fourrures
de chinchilla lorsqu'elle était plus jeune...
Les temps changent.

Dans son environnement, il devra avoir
accès quotidiennement à un bain de sable.
Quede singeries il y fera et ce ne sera pas
que pour vous faire rire! Cette étape sera
nécessaire à l'entretien de son dense pelage.
On évitera le sable de plageet celui des ter-
rains de jeu què:ne sont pas suffisamment
poudreux heprocurer en animalerie
un produit spécifique aux chinchillas.

Vous souffrez d'allergie à la poussière?
Vous trouverez sur Internet plusieurs recet-
tes offrant des combinaisons diverses de
substrats acceptables pour votre animal
étant moins volatiles pour vos narines.
N’envisagez pas de le mettre propre dansla
maison comme onarrive parfois à le faire
avec un furet ou un lapin;le chinchilla ne
l’est pas, voilà. Sachez par contre qu’il
mange 70% de sa ration quotidienne au
coucher du soleil et qu’il produirasesselles
12 à 15 heuresplus tard. Évitez donc dele
sortir durantcette période!

Ducôté des besoins alimentaires, ils ne
sont de façon spécifique pas réellement

. connus, commec’est malheureusementle
cas pour plusieurs espèces d’animaux exo-
tiques. Nous recommanderons donc de
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MARIE-NOËLLE
L. PAQUETTE 
 

e travaille depuis un certain temps auprès
Jes personnes aînées, et l’un des constats
qui s'imposent est le suivant: cette clientèle
pose un défi detaille quand vient de temps
de la nommer. Croyez-moi,s’il faut s’adres-
ser à eux, mieux vaut s’y prendre un peu
d'avance afin de trouver le mot qui, à coup
sûr, ne choquera personne.

Le malaise est bien réel, surtout lorsque
l’on s'adresse aux«jeunes» aînés. Ils ne se
considèrent pas âgés, et c’est très bien ain-
si. Mais alors, quel terme employer pour
parlerdeleurcohorte?Onélimined’emblée
les mots «personnes âgées», vous l’aurez
deviné, à moins de parler des centenaires!

Mais alors? Peut-on les qualifier d’aînés?
Il sembleraitque ça ne plaise pas à tout le
monde,si je me fie aux commentaires
entendusunpeupartout.Jemesuisfaitdire
que le mot «aîné», ça fait... vieux! «

 
comblerses besoins avec un mélange pour
chinchilla, qui n’est lui-même qu’un
mélange de moulées pour lapins, cochons
d’Inde et rongeurs préparé en boulettes
plus longues que pourles espèces précé-
demment mentionnées afin que notre
chinchilla puisse plus facilementles tenir
dans ces petites mains. On combinera 1 à 2
cuillères à table de moulée par jour à une

S’enchaînent alors unesérie de circonlo-
cutions pour éviter tout impair. Personnes
aînées, de l’âge d’or, retraitées… On m’a
également suggéré d’employer les mots
«personnes vieillissantes».

Pourvarier unpeu,j’ai aussi ajouté àmon
vocabulaire de travail les expressions sui-
vantes, bien utiles pour désigner notre
clientèle sans froisser les susceptibilités:
«personnesunpeumoinsjeunes» ou«ayant
passé l’âge régulier dela retraite».

C'est dire commeil faut marchersur des
oeufs. Imaginez, il fut un tempsoùl’onpar-
lait tout simplementdes«vieux»! I] nevien-,
drait plus à l’idée de personne d’employer:
cesmots-là. . 2°

NOUVELLE RÉALITÉ ~~ "
Il est vrai quela réalité du vieillissement

a beaucoup changé depuis l’arrivée sur le
marché de la retraite de cohortes ultrady-
namiques de personnes qui n’ont absolu-
mentpas l'intention de laisser leurs intérêts

—Onééfetrouvedevantdesgroupesde

e

ration de foin mélangée d’excellente quali-
té. Vous connaissez un ami producteur lai-
tier? Un oncle qui garde des chevaux? Ce
sonteux quiontles foins de meilleure qua-
lité. Offrez-en à votre chinchilla tous les
jours, un monticule aussi gros que ce der-
nier peutl’être et cela lui ira très bien. Les
légumes frais viendront compléter le tout.
Les graines et autres gâteries commeles

   
personnes en pleine possession de leurs
moyenset tout à fait conscientes de leurs
droits. Elles sont en forme, allumées,
pleines d’énergie et ne dégagentpas la fra-
gilité que l’on a pris l’habitude d’associer
à la vieillesse. Ainsi, on n’a pas naturelle-
menttendance à considérer ces personnes
commeétant «vieilles».

Alors soit la langue française nous offre
de nouvelles manières de désigner tout ce
beau monde sans abuser desfigures de
style, soit la nouvelleréalité des chosesfinit
par anéantir les connotations indésirables
accolées au mot «aîné» afin qu’on puisse
recommencer à faire usage de ce mot...

Et en attendant, si vous avez des idées
d'expressions qui n’attireront les foudres
de personne, je suis bien ouverte à les
entendre!

Bonne semaine!

Pour nous joindre: AQDR Haut-
Richelieu, 870, Curé-St-Georges, Saint-
Jean-sur-Richelieu. Tél.: 450 357-9545.
-Courriel: projet.aqdrhr@live.ca. m

pommes déshydratées, les raisins et les
figues pourrontêtre offertes à raisond’une
cuillère à thé maximum par jour. On
essayera d'éviter les graines de tournesol et
les arachides qui sonttrop grasses pour lui.

En animalerie, on retrouvera souvent des
branches d'arbre a gruger... Doit-on ounon
lui en offrir? On peut, mais ce n’est pas du
tout essentiel à sa diète. Il faut savoir que ses
dents s'usentles unes surles autres lorsqu'il
mange, peu importe ce qu’il mange. Il n’a
pasbesoindechoisirdesalimentsdurs.Mais
si vous avez accès à des érables, des pom-
miers ou des poiriers, ne vous gênez pas
pour le gâter un peu enlui tendantunepeti-
te branchecueillie juste pour lui! On évite-
ra les branches de cèdre, ce qui paraît assez
évident,mais aussicelles de prunier,de ceri-
sieret de laurier roseparce qu’elles sonttoxi-
ques. Évidemment,si nos arbres sonttrai-
tés avec un pesticide quelconque, on passe
le tout au nettoyage avant d’en faire cadeau
à notre petite boule de fourrure.

Commeleslapins,il apprécie les tempé-
ratures fraîches, son idéal étant entre 10 et
20 degrés Celsius. Au-delà de 28 degrés,il
risque le coup de chaleur mortel. Ne
l’oubliez pas l’été prochain et descendez-le
au sous-sol ou placez-leen pension chezun *
proche. Voussouhaitez que son pelagesoit
toujours à son meilleur?Il vous fudra tra-
vailler à ce que le taux d'humidité soit en
deçà de 50%, ce qui pourra être particuliè-
rementdifficile durantla périodeestivale.

En conclusion,le chinchilla fera un bon
animal de compagnie peu mordeur si on
lui laisse la chancedese sauver lorsqu’il en
a assez. Et si on le manipule souvent dans
sa jeunesse, il saura de plus en plus appré-
cier nos caresses. Les chiens, chats et furets
sont des prédateurs pour lui, et donc des
sources destress. Pensez-y aussi si vous le
souhaitez détendu.

Vous pouvez joindre mon équipe de la
Clinique vétérinaire Mont-Saint-Grégoire
et moi-même par téléphone au 450 347-

 

  

 

   rue Jean-Talon,\
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CROISIERE ANDALOUSE
(ESPAGNE, PORTUGAL)

Tarif «Réservez tôt» avant le 29 janvier

Départ 17 septembre

A 2 repas/jour 3 599$
| |Tarif «Réservez tôt» avant le 28 janvier 16 jours

Inclus : tous les petits déjeuners,
tous les soupers avec vin

dy Qu

Placestrès limitées

LE CHEMIN DE COMPOSTELLE |

marcheurs

Du 16 au 28 mai

is© 299

7070. m

Du 5 au 13 octobre

mn 148
Itinéraire souple pour marcheurs et non-

RANDONNÉE PÉDESTREEN PROVENCE

Tarif «Réservez tôt» avant le 28 janvier   
   

 
Départ 11 décembre
Hôtel 3 étoiles
Toutinclus - 10 jours 809*

LE MEILLEUR DE LA CHINEET SES TROIS GORGES ]

Départs : avril et mai
Hôtel 5 étoiles
Inclus : presque tous les repas
et toutes les visites

Tord RisesBe) Zion© 148° 5

 

   

 

    

   

   
  

 

  
  

 

Les prix n ncluent pas le fonds d indemmisation des cients de. 0 35
(ex. : 3 505ranche de 1000S) sefon | Office de Protection du

Consommateur Tants dispombles au moment de Ia publication
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Les prévisions de la semaine avec
MADAME MINOU

514 521-8745
SEMAINE DU 25 NOVEMBRE |
AU 1* DECEMBRE2010

tttba
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BELIER ol
21 MARS AU 20 AVRIL Le
Votre détermination est présentement
quelque chose qui vous est très profitable,
La planète Marsfait que vous êtes capable detrès bien
diriger votre vie. Il est possible que plusieurs choses
changent rapidementsurle plan €de votre travail.

TAUREAU
21 AVRIL AU 20 MAI
Vous voulez à tout prix savoir la vérité au
sujet de certaines choses concernant vos
sentiments. Cependant, sachez queles gens n'ont pas
tous la même notion de la franchise. Cela apporte
plusieurs incompréhensions.

GÉMEAUX
21 MAI AU 21 JUIN
Vousêtes dans une période qui demande
d'être très attentif face à tout ce qui est
relié à vos projets. La planète Jupiter vous apporte des
situations extraordinaires et magnifiques. Vous en
êtes étonné.

CANCER
22 JUIN AU 23 JUILLET
Vous êtes digne dans tout ce que vous
vivez. Cependant, vous voulez apporter
une grande rigueur à tous vos actes. Vous désirez que

 

 

 

 

“toutaille bien. Cela est vraimentéquitable pour vous
et pourles autres.

LION
24 JUILLET AU 23 AOÛT
Voici une semaine qui vous apprend à
compter sur vous-même. Vous avez des
choses peu communesà vivre, et présentementcela
vous demande un surcroît d'effort. Vous devez être
très sérieux face à tout ce que vous exigez des
autres.

 

 

 

VIERGE à.
24 AOÛT AU 23 SEPTEMBRE $
La planète Uranus fait que vous changez -
énormémentface à vos attentes du passé.
Certaines choses n'ont plus du tout le même impact
sur vous. Vous avez la sensation de pouvoir mieux

 

 

 

 

vous développer intérieurement.

BALANCE
24 SEPTEMBRE AU 22 OCTOBRE
Vousavez besoin que l'on soit très près de

apporte un sens de l'authenticité dans vos relations
avec les autres. Cela est primordial pour votre équili-
re

23 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE
Soyez trés confiant en vous-méme.
Bientôt, le Soleil fera en sorte que vous

disponible pourles autres. Vous êtes dans une pério-
de où tout devient meilleur.

SAGITTAIRE a
23 NOVEMBRE AU 21 DECEMBRE w,
Vous commencez un cycle pendant lequel

sur le plan émotionnel. Plusieurs choses qui vous
semblaient très difficiles à comprendre deviennent
plusfaciles à analyser maintenant.

espoirs. Vous êtes très fier de ce que vous
désirez faire. Vous serez appelé à être très près des gens
que vous aimez. Cela vous comblera intérieurement.

vous moralement. Vous savez ce qui vous

SCORPION

vous çomprendrez mieux vous-même. Vos serez plus

vous serez capable de mieux vivre, surtout

CAPRICORNE
22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER
Cette semaine vous donne de grands

VERSEAU
21 JANVIER AU 18 FÉVRIER
Vous avez de grandes possibilités d'accé-

 

* der à des choses formidables. Vous avez
besoin de réaliser à quel point vous pouvez vous
dépasser. Cela sera possible et vous en serez vraiment
épanoui.

POISSONS 6)
19 FÉVRIER AU 20 MARS L
Voici une semaine qui vous apporte des
choses bénéfiques. La planète Vénus fait
ue les gens vous aiment beaucoup.“Vous vivez cela
dune manière formidable. C'est vraimenttrès valori-
sant. Remerciez-en la vie. -
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Un meuble recherché et historique
 

MARIO WILSON \   

 

ette très belle étagèreArts &Crafts, rescapée
d’un amoncellementdestiné a unevente a

rabais ou même aux déchets, s’est retrouvée
entre les mains d’un collectionneur qui avait à
cœur de garnir sa salle de lecture d’un meuble
d’une autre époque.

Bien sûr, mon frère architecte préfèrele style
Art Nouveau ou encore Art Déco,à peine plus
jeune que les meubles de chêne de leur prédé-
cesseur. Mais pour qui aime la simplicité des
pièces de céramique produites par la Canadian
Potteries de Saint-Jean à la toute fin de la
Deuxième Guerre mondiale, quoi de mieux
quel'allure sévère,sobre et épurée du styleArts
& Crafts du début du 20 siècle?

Pai eu à quelques reprises l’occasion devous
présenter des pièces toutà fait intéressantes de
cetteintéressante catégoriedemeublesanciens,
typiquement américains, dontles plus grands
noms dela très haute société des États-Unis ne
cachent pas leur intérêt pour cette période très
importantedel’histoiredumeubledeleurpays.

Qu'on pense notamment à Madonna qui
s’est payé un buffet Arts & Crafts signé (par le
plus important fabricant de l’époque, Gustav
Stickley), au prix de 202 000$. Alors qu’une
bibliothèque vitrée (deux portes) de ce style
peut se vendre jusqu’à 1200$ sans signature,
calculez investir près de 150$ pour une petite
étagère commecelle de la photo.

SURPRISE

La surprise concernantcet achat (à moindre
coût que sa valeur réelle, bien entendu, puis-
qu’il a fallu la décaper de ses trois couches de
peinture!), c'est que cette pièce a une histoire.
Elle appartenait à un très riche agriculteur de
la région dontles autres meubles qui garnis-
saientle salon sont aujourd’hui dans un piteux
état.

Il en coûtera énormément plus cher
que le simple décapage de cette petite
étagère pour remettre en état les sofas et
le pupitre de chêne de cette époque.
Malheureusement, seul ce petit meuble de
chêne continuera son chemin dans le temps
sans devoir subir de restaurations majeures
pour le plus grand bonheur des amateurs
puristes qui s’en serviront pendantla centaine
d'années à venir. Il s’agit très certainement
d’un meuble québécois, copié sur les modèles
américains, commandé chez nos meilleurs
ébénistes locaux pour garnir les maisons
cossues dontles propriétaires voulaient suivre
la mode du temps, de nos voisins du sud.

FÉLICITATIONS

Jem'envoudraisdenepasterminermachro-
nique par desfélicitations (très méritées,  

m
o
n
t
r
e

w
s
D
Y
N
E
R
V

s 
Cette petite étagère vaut environ 150$.

commedisait Madame Verenka), à Monsieur
Réal Fortin qui a reçu des Frères Chasseurs et
des Grands Patriotes, le prix de La Rose de
Larochelle. Je constate qu'après 50 ans et 30
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parutions concernantl’histoire de la région, il
en faut des litres d’eau au moulin Langelier
avant de convaincre la population de notre
loyauté envers la culture québécoise! m

 

_ EXPOSITION DE PHOTOS

Semaine de la Parole 2011
hèmedel’exposition: «Commeun feudans
ma vie»

Commentyparticiper: prendre une ou des
photos pour exprimerce qui a été ou qui est
commeun feu dans mavie.

Modalités: les photos peuvent être en noir
et blanc, en couleurs et de toutesles grandeurs.
Chacune doit être accompagnée d’un titre
(mot, expression, parole biblique ou non).

Faire parvenir la ou les photos avec votre
nom et votre numéro de téléphone par cour-

 

  
 

 

Ambulance, police, pompiers : 911

Süreté du Québec (urgences): 310-4141 rates oeliviaire)

Into-Senté : 811
 

CLSC-CHELD Champagaat de ia Vallée des Forts :

Croix-Rouge (urgence sinistres):
 

 

 

 

La ligne porents : 514 288-8588 4

. infe-dépressisn: 1 B00 268-0099
X Teldounes: B14 288-2266 1

7 Protection de la jeunesse: 1 800 361-6310
 

Drogue - aide et référence :
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Contre de prévontion du suicide du Haut-Richelien :
 

Maison Hina (femmes victimes de violence) : 450 346-1648
 

o
F

Centre de référence du Gand Moatréel :
 

Contre de référence da Contre d'action bénévole de Saint-Jean-sur-Richotion : 480 347-7827
 

Gamblers Anonymes (GA) :

! «=® EN CAS D'URGENCE@æ

514 484-6668  
450 627-1376 i

ë

|
 ro

riel a: jtemelini@videotron.ca; par la poste a
Exposition de photos, 14, rue duVillage Boisé,
Saint-Jean-sur-Richelieu, J2W 1N1; ou en les
mettant dans une enveloppe et en les dépo-
sant dans unedes boîtes placées à cet effet dans
chacunedeséglises de la paroisse.

Date limite de participation: le 3 janvier
2011.

Les photos seront exposéeslors de la soirée
du cocktail de lancement de la Semaine de

. la Parole, le vendredi 28 janvier 2011 de 19
heures à 21 heures, au sous-sol de l’église
Saint-Gérard-Majella. Les photos jugées les
meilleures (par vote du public) apparaîtront
dans un futur calendrier pour l’année 2012.

Bienvenueà tous et à toutes!

Le comité organisateur de la Semaine de
la Parole 2011 pour la paroisse Saint-Jean-
l’Évangéliste: PierreArchambault,prêtre curé,

_ Annie Choquette, Laure Desrochers, Suzanne
Grégoire,DianeMassy,Huguette Plante,Josée
Temelini et Gabrielle Turbide. m

TIA
RESTEZ INFORMÉ »
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Deux témoignages intéressants dans Oui ou non ?
le développementde l'estime de soi:

Ayourdhu notre article est trés différent
es précédents, puisqu'il s'agit de deux

témoignages: le premier, celui d’un adoles-
cent de 15 ans, l’aidé, et à la suite, le témoi-
gnage ou uneréflexion del’intervenante qui
a accompagnéce jeune, l’aidante. Ces deux
textes apportent un point de vue intéressant
et complémentaire dela relation d'aide dans
le développementde l’estime de soi. Bonne
lecture!

Je pense que la Maison des jeunes (Mdj)
a tout changé pour moicar je souffrais du
jugementdes autres et je prenais en consi-
dération ces jugements. J’ai changé ma
façon de penser, ma confiance et surtout
mon estime de moi-même. Un exemple:
«Tu rves pas bon, tu ne seras pas capable de
faire ça, tu es un bonà rien».

Aprèsma rencontre,j'ai travaillé sur moi-
même. Toutce qui était négatif, je l’ai rendu
positif: «Je suis bon,je suis capable de faire
ça,je suis le meilleur».Quandje mesuis con-
fié pour la premièrefois, je n'avais aucune
estime à cause des jugements des autres et
je ne pensais aucunementtoutes les bonnes
choses qui mesont arrivées depuis. Je voyais
tous les commentaires positifs comme
négatifs puisque dans matête était ancrées
les choses négatives et je ne croyais plusles
gens qui tentaient de m’encourager. J'étais
sûrqueje n'étais pas capable d’accomplirles
choses positives et surtout de ne plus deve-
nir positif.

Après plusieurs confidences, je suis allé
droit au but et aujourd’hui,c’est peut-être
une nouvelle vie qui commence pour moi.
Je suis plus confiant dans mesrêves car tout
est possible et surtout, cela a joué sur mon
estime. Commepar exemple,j'avais un rêve
d’être comédien maisles autres mefaisaient
croire que je ne pouvais pas y arriver. Grâce
a la Mdj, je ne crois plus quand les autres
pensent en négatif face à ce queje pourrais
accomplir car tout est possible. Il s’agit juste
de mettre le plus d’effort possible sur ce que
l’on veut obtenir et pour moi,j'ai obtenu ce
que je voulais.

Et s’il y a un obstacle prochainement,je
vais lui faire face et atteindre mon but pre-
mier en mefaisant confiance.J’ai su au pre-
mier regard et j'ai senti quel’intervenante
était une bonne personneet que je pouvais
lui faire confiance.

Mon espoir a surgi lorsque j'ai travaillé
avec le dépliant sur l’estime de soiet par la
suite, j'ai eu une rencontre avec l’interve-

S intelligent

 
Keven Bourque

nante et quand je suis ressorti de cette ren-
contre, je me suis dit: «Elle a peut-être rai-
son en me disant de ne pas écouterle juge-
mentdes autres et de me faire confiance en
me centrant sur mes buts pour les atteindre.
Leplus important est sans doute ce que moi,
je pense de moi.» La Mdj est connue dans
la région grâce aux articles parus dansle
journal et au bénévolat qu’ils ontfait.

Le dépliantet la rencontre m'ontfait voir
les choses autrement.

Merci de votre aide généreuseet surtout
merci à Lynda,l’intervenante, qui a cru en
moiet qui m’a aidé à atteindre mes objec-
tifs.

Un vrai ange est parmi nous!

Merci!

PS: J'ai eu ma première figuration dans
Virginie!

Keven Bourque, 15 ans

TOUT COMMENCEPAR SOI

Je prendsconscience qu'avant tout,je suis
un adulte responsable et significatifdans la
vie de ces ados. Je me dois d’être un exem-
ple pour eux, donc de donner le meilleur
de ce que je suis, un être humain à part
entière. Je puise dansla partie de sagesse en
moi, la sérénité et le calme. J’accueille le
moment présent, ici et maintenant, car je
sais que chaque instant passé avec le jeune
sera déterminant pourlui. J’offre de mon
plus beau sourire, l’espoir, de mes yeux
brillants, la bonté, et d’une poignée de
main, mon respect et la confiance. Dans
cette approche,il a toute mon attention,je
lui cède, lui donne la place quilui revient,
libre de s'exprimer en toute vérité démon-
trant ses couleurs en toute quiétude. Sans

o£

   
peur, sans reproche,sans critique ni juge-
ment.

Ensuite avec écoute,soutien, appui, nous
faisons de la recherche de solutions ensem-
ble et dédramatisons chaquesituation qui
se présente a lui. Je lui offre des choix, des
outils pour améliorer: attitude(s), compor-
tement(s) ou tâche(s) qu’il a à accomplir
pour se rendre utile et se responsabiliser. ;
Toutcela dansle respect de ce qu’il est et de |
ses limites.

Pour les tâches par exemple, lorsqu'il
réussit, ce n’est pas la récompense qu’il
reçoit pour l'avoir fait qui est important,
c’est l’encouragement: «Bravo! Grâce à toi,
la maison des jeunes brille.» C’est cela la
véritable récompense.

À travers les petits gestes concrets, don-
ner avecrespect des paroles de gentillesse au
quotidien,le valorise et l’amèneà découvrir
l’importance de s'impliquer.

Ensuite, avec le mêmeaccueil et avec son
autorisation, je crée un lien de confiance
avec la personne de son choix, un parent
ou un adulte significatif danssa vie. Car ce
n’est pas la responsabilité nile travail d’une
seule personne, mais bien de plusieurs.
Ensemble nouscontribuonstousà la réus-
site et au succès d’un jeune quiaffiche ses
couleurs, qui s'implique dans sa commu-
nauté et qui grandit. Il s’épanouit. C’est ma
assion et c’est ce qui m’anime en tant me

p q ; flage? Les résultats en valent-ils l’effort?qu’intervenante.

Merci pour ce beau compliment: «Un
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ange est vraiment parmi nous». Maissachez
qu’il y a plusieurs anges qui oeuvrent auprès |
de ces jeunes. Ensemble,tous en ressortent
gagnants et se réalisent en même temps.
Rien n’est plus précieux que l’estimedesoi,
quelbel héritage à transmettre aux adoles-
cents.

Lorsqueje les vois,le sourire aux lèvreset

i

il est si difficile pourl’alcoolique
d’identifier sa maladie, commentpou-

vez-vous dire si oui ou non,vous êtes un(e)
alcoolique? Quelle est la jauge de l’alcoo-
lisme? Boire le matin? Boire seul(e)? La
quantité? Aucune des trois données ne
peutservir de critère.

La question n’est pas de savoir quand
vous buvez,ou avec qui, ou combien, ou
à quel endroit, ou ce que vous buvez (
l’alcool demeure de l’alcool peu importe
avec quoi vousl’aromatisez ou le diluez),

| ou mêmepourquoi vous buvez. La vraie
mesuredel'alcoolisme est dansles répon-
ses aux questions suivantes: comment
votre consommation d'alcool affecte-t-
elle votre famille, votre foyer, votre travail
ou vosétudes,votreviesociale, votrebien-
être physique, vos émotions profondes?

Uneperturbation dans l’un ou l’autre
de ces domaines indique une possibilité
d’alcoolisme. Elle n’est pas nécessaire-
ment dévastatrice au début. Certains
alcooliques commencent par être des
buveurs sociaux, jouissant d’une grande
capacité d'absorption d’alcool sans
jamais ressentir «d'effets secondaires».
D’autres connaissent dès le départ les,
symptômesévidents typiquesde l’alcoo-
lisme. Si vous camouflezles effets de votre
consommation, posez-vous cette ques-
tion: combien d’effort, quelle force de
volonté est monopolisée dans le camou-

Enreste-t-il un plaisir durable?

L'alcoolisme est une maladie progres-
sive. Qu'elle se manifeste à brève ou à

longue échéance, la consommation
| d’alcool devient toujoursde plus en plus

les yeux brillants,je medis qu’il ya un peu
de moi là-dedans. Un merci tout spécial à
Keven et Josée (maman de Keven) pour
m'avoir permis de vivre cette expérience
avec vous, car qui vousêtes fait toute la dif-
férence!

Lynda Vivier

Intervenante

Pourla Table À toute jeunesse

PS. Toutepersonnedésirant nous faire part
de ses commentaires ouréflexions est invitée
à le faire et peut communiquer avec nous à

: 1r Rue,entréeà l’arrière, ml’adresse suivante: edstj517@gmail.com m

incontrôlable. La seule tentative de la

contrôler peut devenir une préoccupa-
tion constante.

RÉUNIONS

Si tu bois et veux continuer dele faire,
c’est ton affaire! Si tu bois et veux arrêter,
Alcooliques anonymes peutt’aider.
Compose le 450 347-6580 (ligne télépho-
nique des AA). Adresse Internet du site
officiel des AA du Québec: http//www.
aa-québec.org/

Il y aura des réunions ouvertesle lun-
di,à 12 heures, au 200A, Saint-Louis,local
300, à Saint-Jean-sur-Richelieu; à 20 heu-
res, à l’Église Saint-Athanase, coin % et

 

CEA

  LE CANADA
FRANCAIS

 

578577101C,20101125-m

  

 

    
  
  

 

 
 



C-24 LE CANADA FRANÇAIS - WEEK-END - www.canadafrancais.com - LE JEUDI 25 NOVEMBRE 2010

RSSSASRARERSA0

COUPON DE PARTICIPATION
S'il vous plaît, compléter en lettres moulées

 BU

fils Q oufille Q
 

DA! NA! DU BEB

 

NOM DE LA MERE

 

 

 

VILLE

 TELEPHONEJOUR QT

(AT)
FRANCAIS

NOCARTE DATE D'EXPIRATION

ODE TAL

 

SIGNE ASTROLOGIQUEDU BÉBÉ

Le coût d'inscription est de 21$ (18,60$ + tx) Paiement:

Comptant (au journal) ou PI] Q où MED

 

Aucun chèque ne sera accepté sauf mandat de poste ou bancaire.
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Note : Fournir une enveloppe pré-adressée et pré-affranchie pour le retour de votre
photo. Le Canada Français ne peut être tenu responsable de la perte de photo.

 
ler prix : OFFERTPAR |

PADOK JUNIOR D d L J Wyo Ny

420, 2°A , Saint-Jean-sur-Richeli 16) {PA 10)500% 2240Seesenennenes FASR VUAIST

2° prix :  OFFERTPAR
BIJOUTERIE JEAN LANGEVIN
145, boul. St-Joseph, Saint-Jean-sur-Richelieu
450 349-0111300$

3° prix :

200°
Pour être éligible, bébé doit être né entre le 1* janvier et le 31 décembre 2010. Une seule inscription par enfant. Vous devez
fournir une photo couleur, de bébé seulement, identifiée à l'endos (son nom, date de naissance et noms des parents).

Les coupons de participation dûmentcomplétés acco s des photos et du paiement des frais d'inscription de 17,71$
(plus taxes), doivent être déposés ou expédiés au bureau du journal Le Canada Français avant le 14 janvier 2011 à midi,

LE CANADA -Jean-sur-RichelieuFRANCAIS 84, rue Richelieu, Saint. (Québec) J3B 6X3

 

Assortiment de jouets en bois

OFFERT PAR

LE DÉFI VERT
216, boul, Saint-Luc, Saint-Jean-sur-Richelieu
450 741-4022

“Défi,
produits écologiques

Tirage : le vendredi 14 janvier 2011 à 14 heures.
Nousferons connaître les bébés gagnants dans l'Album bébés 2010, édition du 20 janvier 2011.

* Ce concours est organisé conjointement pour Le Canada Français et Le Richelieu.
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